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L'électeur
sondages

québécois a le choix entre deux 
pour savoir quel parti il préfère

MONTREAL (d'après PC) — Quatre 
jours seulement après qu'un sondage 
ait placé le Parti libéral en avance sur 
le Parti québécois, un second sondage 
réalisé par le Centre de recherche sur 
l'opinion publique (CROP) pour Radio- 
Canada affirme le contraire.

Les résultats du sondage de CROP, 
diffusés hier soir, révèlent que 31.6 
pour cent des électeurs voteraient 
pour le Parti québécois s’il y avait une 
élection maintenant alors que 21.5 
pour cent voteraient pour le Parti 
libéral.

»
De son côté, l'Institut québécois 

d'opinion publique (IQOP), à la suite 
d'un sondage semblable publié diman­
che dans l’hebdomadaire "Dimanche- 
Matin", place le Parti libéral en tête 
avec 30.5 pour cent contre 26.5 pour 
cent au Parti québécois.

Qui a raison? Qui a tort? Les 
spécialistes, après quelques nuits d'é­
tude et de recherches, ne sont pas 
encore en mesure de l'établir. Mais les 
représentants des deux agences res­
tent également convaincus de la véra­

cité de leurs résultats, de la rigueur 
scientifique de leur opération, de la 
valeur de leurs méthodes.

L'émission ''Le 60" diffusait, hier 
soir, à Radio-Canada, les chiffres de 
l'enquête CROP accomplie dans l'en­
semble du Québec entre le 4 et le 9 
avril auprès d'un échantillon repré­
sentatif de 1,358 foyers. Le tableau 
relatif aux intentions de vote des 
électeurs montre que le PQ obtient
31.6 pour cent des voix, le Parti libéral 
21.5 pour cent, le Parti national popu­
laire 9 8 pour cent, l'Union nationale
7.6 pour cent, le Parti créditiste 6.9 
pour cent.

Parmi les répondants 4.1 pour 
cent n'indiquent aucune préférence de 
parti; 11.9 pour cent ne savent pas 
pour quel parti ils voteraient s’il y 
avait des élections maintenant, et 6.7 
pour cent ne répondent pas à la 
question.

L'hebdomadaire dominical, pour 
sa part, publiait le 18 avril les résul­
tats du sondage IQOP effectué les 10, 
11 et 12 avril dans toutes les régions de

la province auprès d’un échantillon de 
1,144 foyers. Le Parti libéral arrive en 
tête avec 30.5 pour cent, suivi du PQ 
avec 26.5 pour cent, de l'Union natio­
nale avec 5.5 pour cent, du PNP avec 5 
pour cent et des créditâtes avec 3 pour 
cent. De tous les répondants, 29.5 pour 
cent n'indiquent pas de préférence, ne 
savent pas ou ne répondent pas à la 
question.

Ayant constaté l'écart étonnant 
entre les résultats des deux sondages, 
Radio-Canada, avant de diffuser l'en­
quête de CROP, a d’abord prié les 
dirigeants de cette maison de procé­
der à une vérification minutieuse de 
chacune des opérations. Le personnel 
spécialisé de CROP s’est employé à 
revoir soigneusement l'ensemble de 
son travail. Il a conclu que son 
enquête répondait à toutes les exigen­
ces requises et qu’il n’avait pas com­
mis d'erreur.

Le sondage CROP-Radio-Canada 
indique que, des cinq chefs politiques 
du Québec, c'est M. René Lévesque qui 
recueille le plus d'appuis auprès des 
électeurs, soit 23.7 pour cent. M. 
Robert Bourassa se classe deuxième, 
avec 18.3 pour cent, suivi de M. Jérôme 
Choquette avec 14.2 pour cent. M. 
Camil Samson obtient 3.8 pour cent 
des voix, et M. Maurice Bellemare, 3 
pour cent Mais 28.4 pour cent des 
Québécois ne se prononcent pas ou 
n'indiquent pas de préférence, tandis 
que 8.6 pour cent d'entre eux répon­
dent qu'aucun de ces hommes ne leur 
convient.

Sur le plan fédéral, les Québécois 
demeurent généralement satisfaits du 
leadership de M. Pierre Elliott Tru­
deau: 41.3 pour cent d'entre eux le 
choisissent entre tous' les chefs de 
partis fédéraux comme étant celui 
qu'ils souhaitent voir diriger le Cana­
da. Près du quart (23.5 pour cent) des 
Québécois préféreraient cependant 
que le chef du Parti conservateur, M. 
Joe Clark, dirige le pays et cette 
proportion passe à 37.1 pour cent chez 
les Québécois de langue anglaise, qui 
le mettent sur un pied d'égalité avec 
Pierre Trudeau (36.6 pour cent).

Les anglophones mettent de côté 
pratiquement le chef créditiste, Réal 
Caouette, qui reçoit 10 pour cent 
d'appuis chez les francophones. Quant 
au leader néo-démocrate, Ed Broad- 
bent, il est pratiquement oublié des 
francophones et appuyé par seulement 
6 pour cent des anglophones.

A l'instar de son chef, le Parti 
libéral est encore le parti politique 
fédéral le plus populaire au Québec. A 
la question "s'il y avait des élections 
fédérales au Canada aujourd'hui, pour 
lequel des partis suivants voteriez- 
vous?" les Québécois interrogés ont 
opté dans une proportion de 36 8 pour 
cent pour le Parti libéral tandis que 
24 6 pour cent ont indiqué leur préfé­
rence pour le Parti conservateur. Le 
Crédit social obtient 12.1 pour cent et 
le Nouveau parti démocratique seule­
ment 69 pour cent de l'intention de 
vote des répondants.

A propos du débat entretenu par 
MM. Bourassa et Trudeau sur les 
questions du partage des coûts des 
Jeux olympiques et du rapatriement 
de la Constitution canadienne, le son­
dage a cherché à déterminer l’attitude 
des Québécois.

Les résultats indiquent que l’opi­
nion est plus favorable à la position de 
M. Bourassa (38 pour cent) sur les Jeux 
olympiques alors que seulement (27

pour cent) appuient l'attitude de M. 
Trudeau à cet égard. Au sujet du 
rapatriement de la Constitution, par 
contre, 30 pour cent des personnes 
interrogées préfèrent l’option de M. 
Trudeau, tandis que 17 pour cent 
favorisent la position défendue par M. 
Bourassa.

Le sondage de Radio-Canada a 
ensuite demandé quelle est la confian­
ce qu’on accorde aux deux premiers 
ministres (MM. Trudeau et Bourassa) 
et aux deux chefs des partis d'opposi­
tion (MM. Clark et Lévesque).

Les résultats placent M. Trudeau 
en tête avec 19.8 pour cent qui ont 
"beaucoup confiance" en lui. M. Lé­
vesque est deuxième avec 17 pour 
cent, M. Clark troisième avec 10.6 pour 
cent et enfin M. Bourassa a la confian­
ce absolue de seulement 6.5 pour cent 
des Québécois.

Une majorité des Québécois (66 
pour cent) se déclarent "peu ou pas 
satisfaits" du gouvernement actuel du

Québec, tandis que 25 pour cent sont 
"assez satisfaits" et seulement 3 pour 
cent se disent "très satisfaits" du 
gouvernement Bourassa.

Parmi les quatre principaux chefs 
politiques provinciaux et fédéraux, 
MM. Trudeau, Clark, Bourassa et Lé­
vesque, c'est M. Lévesque qui vient en 
tête avec 29 pour cent comme étant "le 
plus capable de répondre aux aspira­
tions des Québécois, actuellement en 
1976". M. Trudeau se classe second 
avec 27 pour cent, alors que MM. 
Bourassa et Clark reçoivent respecti­
vement 15 pour cent et 11 pour cent . 
des mentions; 13 pour cent n'expri­
ment aucune réponse.

A long terme, avec 35 pour cent 
sans réponse, M. Lévesque est toujours 
en tête comme étant le plus capable de 
répondre aux aspirations des Québé­
cois, avec 25 pour cent. M. Trudeau 
recueille 14.5 pour cent, M. Clark 13 
pour cent et M. Bourassa huit pour 
cent des réponses.

A Québec, la SCHL n'est 
pas à l'abri du patronage

par Jacques SAMSON

La Société centrale d'hypothè­
ques et de logements de la région 
de Québec ne semble pas elle non 
plus à l'abri du patronage.

Un porte-parole de la SCHL a 
confirmé hier matin qu'il existe 
également à Québec une liste de 
notaires avec lesquels la société 
doit transiger. Il a par ailleurs 
déclaré qu'il ignorait de quelle 
façon cette liste était conçue et 
qu'il croyait qu’elle provenait du 
ministère fédéral de la Justice.

A Montréal, le représentant du 
bureau rejoint au téléphone a abon­

dé dans le même sens que celui de 
Québec, tout en référant le cas au 
bureau du ministre responsable à 
Ottawa. i

Montreal Star

C'est le quotidien montréalais 
Montreal Star qui prétendait dans 
son édition de mardi que la SCHL 
était forcée par le gouvernement 
fédéral de consulter une liste de 
notaires favorisés par les libéraux à 
chaque fois qu’elle traite une affai­
re au Québec. Dans les autres 
provinces les transactions sont con­
fiées à un groupe d'avocats choisis 
pour leur loyauté envers le Parti 
libéral du Canada.

Un fort pourcentage des électeurs décide à b dernière seconde à quel parti ou candidat ira son vote.
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REPARATIONS ET RETOUCHES 

aux vêtements ----------- spécialités:.

de toutes sortes. CUIR a SUEDE • FOURRURE

ATELIER DU TAILLEUR
PLACE LAURIER 

Mezzanine 
651-9729

PLACE LAURIER 
Village Normand 

658-8574

LE ROUSSILLON 
2910, chemin Ste-Foy 

651-7759

LA BIJOUTERIE
FERNAND BEAUPRE
4SI, Hermine

524-1135
» ville. Vous 
rez! SPECIAL:

meilleurs
reviendrez.
nous perçons les oreilles

$3.00 avec poinçon 
$6.00 avec boucles 
d'oreilles I0KFernand Beaupré

Au libre-service La Vénerie. (282).

EATON

Vendredi soir 23 avril 

tout le poisson que 

vous voulez manger...

1.69
Morue bien dorée, frites croustillantes, 
sauce tartare, pain et beurre. Vous 
pouvez en reprendre à volonté. Demain
vendredi 23 avril, entre léh.OO et 
I9H.30.

BOUTIQUE DE VARIETES 
CADEAUX - JOUETS T0NKA 

DIVERS

GRATUIT
avec tout achat 
de $6.99 et plus

BALLON de 
PLAGE de 16'

HUILE A MOTEUR
\ de marque

réputée
grade
10 - 20 - 30 J

spécial LA PINTE

ENSEMBLE
POUR LE BAR'gn
bock à bière

HEURES 0 AFFAIRES:
lundi, mardi, mercredi, de Ih. 
p.m. à 5h. p.m. jeudi, vendredi, 
de Ih. p.m. à %. p.m. samedi, 
de 9h30 ajn. à 5h. p.m.

COUTELLERIE^,.
EN STAINLESS SC 7 O
24 pièces n

Magasin Bélaro
383, 2e Rue, Limoilou 

Tél.: 522-3222

Comme par le passé...

Venez visiter le kiosque 
de

Guy Rouleau

au

Salon de la Femme
Pavillon de la Jeunesse 
du 23 avril au 2 mai

En montre, une pléiode de lunettes 
solaires exclusives, signées par de 
grands créateurs comme Dior, Patou, 
Lonvin et autres.
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Le gouvernement Bourassa 
n'a pas d'épine dorsale, 
estime Gérard Nepveu
par Reger BELLEFFX’ILLE

C'est une gifle bien appli­
quée qu'à reçue, hier, le 
gouvernement Bourassa de la 
part de l'un de ses plus 
loyaux et distingués servi­
teurs.

A l'étonnement de la plu­
part des journalistes pré­
sents, c'est en effet par une 
charge de fond bien sentie 
contre le gouvernement en 
place que M. Gérard Nepveu, 
âgé de 57 ans, a troqué sa 
longue carrière de techno­
crate pour la défroque de 
l'homme politique engagé.

Au lendemain de sa démis­
sion comme sous-ministre ad­
joint au ministère des Affai­
res sociales, et parce qu'il 
n'a plus le droit, a-t-il dit "de 
me taire un jour de plus”, M. 
Nepveu est ainsi devenu, 
hier, le quatrième candidat à 
briguer officiellement les 
suffrages au congrès de di­
rection de l'Union nationale 
les 22 et 23 mai prochains à 
Québec.

Dans un plaidoyer ferme, 
mais modéré, pour un "lea­

dership honnête", cet ancien 
secrétaire particulier de feu 
Paul Sauvé, affirme que son 
départ de la fonction publi­
que doit d’abord être inter­
prété comme une protesta­
tion "devant la crise de lea­
dership qui sévit chez nous".

Et cette crise de leadership • 
se manifeste, à ses yeux, de 
diverses façons, dont "la fail­
lite du régime Bourassa".

Un régime, soutient-il, dé- 
pouvu d’épine dorsale, qui a 
reçu un chèque en blanc et 
qui n'a jamais livré la mar­
chandise.

Un régime qu: va de l'indé­
cision au camouflage, de l'in­
curie à l'imprévoyance, en 
passant par l'arrogance.

Il perçoit une grave perte 
de confiance dans les leaders 
politiques actuels et la "des­
truction même du milieu vi­
tal de la fonction publique".

A son avis, l'appareil gou­
vernemental est "malade, 
rongé par le cancer de la 
facilité, de la politique à 
courte vue" qui fait en sorte

U Soleil, J.-M. Villeneuve
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Gérard Nepveu: le gouvernement n'a jamais livré la 
marchandise.

Choquette ne sera pas de 
la course à la chefferie

que la fonction publique est 
"en panne sèche".

Manque de franchise
Ce que M. Nepveu reproche 

en plus au gouvernement 
Bourassa, c’est son manque 
de franchise avec la popula­
tion. Il soupçonne même le 
premier ministre de considé­
rer les citoyens comme des 
gens de peu d'intelligence, 
non en mesure de compren­
dre les grands problèmes de 
l'heure.

Il lui reproche son silence 
sur des dossiers comme les 
installations olympiques et la 
baie James "des mamelles 
bientôt asséchées".

Il lui reproche son irres­
ponsabilité dans le conten­
tieux constitutionnel, et son 
recours à des slogans sim­
plistes ef'quasi démentiels" 
comme celui de la "souverai­
neté culturelle".

Il lui tient rigueur de sa 
politique ''d'attentisme'' 
dans le secteur des relations 
de travail, d'aller de crise en 
crise, de lois spéciales en 
décrets, pour acheter ou im­
poser une "fragile" paix 
sociale.

A cet egard, ce candidat à 
la direction unioniste accuse 
le gouvernement Bourassa 
d'avoir conduit les négocia­
tions dans le secteur public 
de façon à provoquer, au 
besoin, le déclenchement 
d'élections prématurées, afin 
de "masquer les faiblesses 
de son administration".

Un candidat surprise

L'ancien sous-ministre 
Nepveu est certes un candi­
dat surprise dans cette 
course à la direction de l'U­
nion nationale.

Connue comme une person­
ne pondérée, méticuleuse, ef­
facée, et surtout d'une très 
grande intégrité, il a surpris

par l'allure décidée, incisive 
et dégagée avec laquelle il 
s'est présentée devant la 
presse pour annoncer sa dé­
cision.

Délaissant un poste de 
$40,000 par année, pour une 
retraite de $25,000, ce nou­
veau prétendant à la succes­
sion de M. Maurice Bellema- 
re estime avoir suffisamment 
d’indépendance financière 
pour ne pas se sentir les 
mains liées.

Les conditions qu'il a po­
sées à la direction de l'UN 
pour se mettre en lice sont 
les suivantes:

— être véritablement, s'il 
est élu, le chef permanent de 
l'Union nationale, tout en 
pouvant compter sur les con­
seils de M. Bellemare;

— garder l'appui d'un 
noyau de dirigeants actuels 
de cette formation politique;

— la tenue d'un congrès 
sobre;

— le pouvoir d'écarter, si 
besoin est, ceux qu’il trouve­
ra de trop.

S'il est battu, il s’engage à 
faire équipe avec le vain­
queur, et à ce titre, il verrait 
d'un bon oeil que M. Jérôme 
Choquette penche finalement 
du côté de l'UN et entre dans 
la course.

Domicilié dans le comté de 
Louis-Hébert, à Québec, une 
forteresse libérale, déjà oc­
cupée par l'ancien ministre 
Claude Castonguay, un de ses 
ex-patrons, et dont, confie-t- 
il, il a regretté, jusqu'à la 
dernière minute la démission 
en 1973, il lorgnera sans 
doute vers une autre circons­
cription.

Il s'agit certes d’une voca­
tion tardive mais susceptible, 
tout de même, de faire une 
certaine percée dans l'opi­
nion publique.
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MONTREAL (PC) — Le lea­

der du Parti national popu­
laire, M. Jérôme Choquette, a 
nié catégoriquement, hier, 
toute intention qu’on lui prê­
te dans certains milieux de 
poser sa candidature à la 
direction de l'Union nationa­
le dont le congrès aura lieu 
en mai.

Selon l'ancien ministre de 
la Justice, "le PNP est la 
seule formation politique ca­
pable de renouveler la politi­
que québécoise et de regrou­
per efficacement les élec­
teurs désireux de participer 
à ce renouveau politique".
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sma

GROS ET DETAIL ----------------- * **■— -
376, RTE NATIONALE PORTNEUF, CTI PORTNEUF

Local:
2S6-332I
Québec:

694-9264
B78-2936

sma
NAP BOILY

4094 boul. Ste-Ann*, Montmorency, Québec
Tél.: 663-7851

sma
QUINCIULLERIE CARRIER 6 FRERES INC.

460, boul. Pie XI 
Val Bélair, Qué.

Tél.: 842-I9SI ou 872-1294

sma
QUINCAILLERIE R.C.O. INC.

1086, boul. dea Chutes 
Villeneuve. Tél.: **7-5144 

1984, beul. Kernel 
Ste-Foy. Tél.: 572-3445 — 872-9970

sma
QUINCAILLERIE PJI. VILLENEUVE INC.

280 Avenue Preulx
Ville Venter, Ou*. 

Tél.: 641-0555

sma
QUINCAILLERIE

CREMAZIE
168 ouest, Crémaxie

Tél.: 522-2506

sma
QUINCAILLERIE DURAND INC.

359, rua Racine, Leretteville • 442-3642 
Place l Ormière, Neufchàtel • 443-2223

sma
DECORA

ENR.
1509 bout. Talbot 

N.-O. des lewrentldet 
Tél.: 549-3071

sma
QUINCAILLERIE 

P.-H. IEGARE B FILS
té, m
Tél.: 844-3311
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Copeg* Seul Scholl toil un sou­
lier de cette manière. Voûte plantaire 
chevillée à la main pour plus de 
support. Doublure de cuir. Empeignes 
en cuir véritable de première qualité. Le 
style classique. Et la confection Scholl 
impeccable. Pourquoi choisir outre 
chose?

pour le Confort des pieds
495 te. bout Ooral (Coin rut de l’Eghe) Outbec 2, Tél. : 525-7949 
*T TOUS US XJWS de t*i. 4 » » ■ JfUOI e VfNWfB W’à %. p.m SAMEDI de 
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En prison, Victor Fisher n'a pas amélioré sa santé, la 
nourriture des prisons mexicaines ne suffit qu’à garder en vie 
les détenus.

Victor Fisher serait 
libéré aujourd'hui 
par les Mexicains

OTTAWA (d’après PC) — Le 
ministère canadien des Affai­
res extérieures a indiqué 
hier que Victor Fisher, hom­
me d'affaires canadien em­
prisonné au Mexique à la 
suite d’une erreur bancaire, 
pourrait être libéré aujour­
d'hui.

Un porte-parole du minis­
tère a indiqué que Pierre 
Boulanger, vice-consul à 
■ ambassade canadienne de 
Mexico, a fait savoir qu'il 
semble que M. Fisher sera 
relâché aujourd'hui.

L'homme d'affaires, âgé de 
58 ans, avait versé un chèque 
de $500 tiré sur l'une des 
deux banques de Ladner, en 
Colombie-Britannique.

Le chèque fut malencon­
treusement expédié à la mau­
vaise banque qui le réexpé­
dia au Mexique en disant que 
M. Fisher n'était pas un de 
ses clients. Il n'en fallait pas 
plus pour que l'infortuné 
homme d'affaires soit arrêté 
sous une accusation de 
fraude.

Il est derrière les barreaux 
depuis le 7 janvier.

M. Fisher a été depuis peu 
transféré dans un hôpital 
pour y soigner une blessure à

la hanche mais il est toujours 
en détention préventive.

Son innocence a été établie 
au niveau des enquêteurs, 
mais l'affaire doit obligatoi­
rement, aux termes de la loi 
mexicaine, être officielle­
ment dénouée par les tribu­
naux.

Mme Betty Fisher, son 
épouse, a déclaré que le 
quinquagénaire se propose 
de passer quelques jours à 
Puerto Vallarta avant de re­
venir au Canada pour se 
remettre de ses émotions.

Mme Fisher a ajouté que la 
nourriture n'était pas très 
bonne en prison et qu elle ne 
suffisait qu’à garder en vie 
les détenus.

CHERCHONS 
ANCIENS PECHEURS

de la Gaspés ie 
pour interviews 

Demander Lise Beaudoin
529-2760

Hm Mm iwtüiMM ü 
dm hors lirri m ofUNNi

ENTREPRISES 
0R0LET EUR.

Soins 
à domicile 
pour vos

êtres chers
• personnes âgées
• malades
• invalides
• convalescents

Les Services de Santé 
Upjohn vous offrent les 
services compétents et sûrs 
d'un personnel expérimenté 
en soins infirmiers et en 
soins à domicile pour une 
journée, une semaine ou 
plus. Si vous avez besoin 
d'aide pour un être cher, 
appelez-nous, jour Ou nuit. 
Vous trouverez notre .numéro 
dans Les Pages Jaunes sous 
la rubrique "infirmières”.

687-3434

Les Services de Santé 
Upjohn

Le soulier classique à la voûte 
chevillée à la main

le quarantième «le la ml/c ou point
tout unonniver/oke!

CAMERAS 35MM REFLEX OBJECTIFS POUR CAMERAS 35MM

Asahi Pentax SP 1000 obj. F2 
Asahi Pentax KM obj. 1.8 
Asahi Pentax SPF obj. 1.8 

Canon TXobj. F1.8 
Canon FTB obj. F1.8 

Canon EF obj. F1.8 

Olympus OM-1 MD obj. F1.8 
Petri FTX obj. 1.8 
Konica NT3obj. F1.7

PRIX D'ANTAN

179.88
259.88
259.88
224.88
299.88
499.88 
288.00
179.88
299.88

Takumar 28mm 
F3.5

Takumar 135mm

F3.5

Takumar 200mm 
F4

Canon 135mm 
F3.5

Canon 200mm 
F4

Canon Zoom 100 à 
200mm F5.6

PRIX D'ANTAN

119.88
97.88

139.88

119.88

189.88
239.88

Zuiko 28mm 
F3.5

Zuiko 135mm 
F3.5

Zuiko Zoom 75 à
150mm F3.5

Tamron (qui 5'ac 
sur à peu près 
n'importe 
Reflex) 28mm F2.8
Tamron 135mm 
F2.5
Zoom Tamron 
85-210mm

PRIX D'ANTAN

164.88
137.88
299.88

99.88
94.88

197.88

CAMERAS POLAROID JUMELLES AGRANDISSEURS

Super Shooter 

Pronto

SX-70 Type 2

PRIX D'ANTAN

24.88
59.88

138.88

PROJECTEURS A DIAPOSITIVES

7 x 35 Fritz Hauff 
avec étui 
7 x 50 Marine 
avec étui
10 «x 50 Air Force 
avec étui

PRIX D'ANTAN

19.88
29.88
34.88

PROJECTEURS POUR FUIS CINES

Durst F-30 
avec objectif 
Oméga B-66 
avec objectif 
Zenith 
avec objectif

PRIX D’ANTAN

109.88
244.88 
59.88

CAMERAS 2</4 x 2%

Kodak Carousse! 750H 

Gaf Grand Prix 570M 

Gaf Grand Prix 570K 

Gaf Grand Prix 570AF

PRIX D'ANTAN

144.88
77.88

109.88
129.88

Moviedeck 455 

Argus 892Z 

ElmoK-100

PRIX D'ANTAN

196.88
139.88
177.88

Mamiya C-220 
obj. 80mm 2.8
Mamiya 0330 
obj. 80mm 2.8 
Mamiya C-645 
obj. 80mm 2.8

PRIX D’ANTAN

299.88
399.88
629.88

PRIX D ANTAN

Kodak XL 350 209.88
Canon 514 XL 292.88
Gaf SS 250 XL 292.88
Gaf SS 505 XL 374.88
Gaf SS 605 315.88
Ga» SS 805 386.88

FILMS

Kodak Super 8 
développement inclus 
Film 35mm Kodachrome 
25 ASA dév. inclus 
Film couleur 
126 poses 
Film Polaroid 
Type 88 
Film couleur 
110-12 poses

PRIX D'ANTAN

4.48
3.38
0.99
4.47
1.08

.APPAREILS-PHOTOS KODAK
PRIX D'ANTAN

x-15 18.88
Pocket 20 28.88
Trimelite 18 23.88
Trimelite 608 38.88
Ces prix incluent: film couleur, lampe et 
courroie.

Tous ces prix d'antan sont en vigueur jusqu'au 1er mai inclusivement dans 
nos succursales de Lévis, Montmagny, Ste-Marie et St-Georges.
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les Jeux
Services gratuits de physiothérapie aux pays pauvres

par Gilles BOIV1N des pays moins bien nantis pie pourront bénéfieier de
qui ne peuvent compter dans tels services gratuitement 

au bureau du Soleil leur délégation une équipe pendant les prochains Jeux
MONTREAL — Les athlètes spécialisée en physiothéra- de Montréal.

La brigade anti-terroriste a
t

rendu visite à 107 personnes
MONTREAL (AP) - La bri­

gade anti terroriste des Jeux 
olympiques de Montréal a 
rendu visite à plus de 100 
personnes au cours des neuf 
derniers mois, a révélé, hier, 
un officier de la brigade.

"Nous avons repéré et ren­
du visite à 107 personnes et 
leur avons dit que nous les 
surveillons", a-t-il déclaré, 
ajoutant cependant: "Il n'y a 
rien à l’horizon, et nous ne 
prévoyons aucun ennui de la 
part des groupes basés à 
Québec", en expliquant que 
s'il existe un danger d'atten­
tat pendant les Jeux, il vien­
dra de groupes basés à l'é­
tranger.

La brigade anti terroriste 
des Jeux olympiques, com­
posée de membres de la 
police canadienne, de la pro­
vince de Québec et de la 
police de Montréal, a deman­
dé aux personnes interrogées

ce qu elles avaient l'inten­
tion de faire pendant l'été.

Aucune d’entre elles n'a 
fait l'objet de mesure d'éloi­
gnement mais, a ajouté l'offi­
cier, "si elles choisissent de 
partir cela ne nous dérange­
ra pas".'

De la fumée qui coûte cher
PANAMA (AFP) - Trente- 

cinq millions de dollars de 
stupéfiants seront brûlés 
vendredi sur un héliport de 
Panama, a décidé le gouver­
nement panaméen dans le 
cadre de sa campagne de 
prophylaxie sociale

Des hauts fonctionnaires, 
des membres des services 
anti-drogue, et de nombreux 
journalistes assisteront à cet­
te opération, au cours de 
laquelle 50 livres de cocaïne 
et 150 livres de marijuana 
partiront en fumée.

Le commissaire général du 
COJO. M. Roger Rousseau, a 
en effet annoncé, hier, au 
cours d une conférence de 
presse, qu'avec l'apport subs­
tantiel de la compagnie d'as- 
surance-vie Sun Life, 1a di­
rection de la santé du COJO 
mettra en place, au Village 
olympique, tout l'équipement 
de physiothérapie et d'appa­
reils de diagnostic néces­
saire.

Composé d'électrocardio­
graphes. d'appareils de trai­
tement aux ondes courtes, 
aux micro-ondes et aux ultra­
sons, de tables de massage, 
de bains tourbillons, etc., cet 
équipement spécialisé sera 
installé à la polyclinique du 
Village olympique où il pour­
ra desservir les athlètes.

Cet équipement, qui reste 
propriété de la Sun Life 
pendant et après les Jeux, 
servira surtout à traiter les 
entorses, foulures, spasmes 
et autres types de traumatis­
mes musculaires qui risque­
raient d'écarter de la compé­
tition les athlètes qui ne

pourraient recevoir les soins 
appropriés. .

I
Le directeur adjoint de la 

santé au COJO, le colonel 
Georges Létourneau, a révélé 
qu'une cinquantaine de pays 
moins fortunés feraient pro­
bablement appel aux servi­
ces de physiothérapie et de 
thérapeutie athlétique. Les 
autres pays mieux nantis 
amèneront avec eux des 
équipes de physiothérapeu­
tes pour soigner leurs ath­
lètes.

L'équipe du colonel Lé­
tourneau sera composée 
d'environ 200 physiothéra­
peutes, 3 physiatres et d'une 
équipe volante d'une vingtai­
ne de personnes.

De 5,000 à 6,000 athlètes 
pourraient avoir recours aux 
services de physiothérapie 
de la polyclinique du Village 
olympique. C’est pourquoi 
les services de santé du COJO 
ont mis en oeuvre un système 
de priorité afin de s'assurer 
que les athlètes devant parti­
ciper à une compétition 
soient les premiers à bénéfi­

cier de ces services essen­
tiels.

Le colonel Létourneau a 
révélé que les services ainsi 
offerts aux athlètes qui habi­
teront le Village seront supé­

rieurs à ceux qui avaient été 
offerts lors de la XXième 
olympiade de Munich.

Quant à l'équipement ache­
té par la Sun Life et prété au

COJO pour la durée des Jeux, 
le président de cette compa­
gnie a indiqué qu'U serait 
redistribué à divers centres 
de rééducation fonctionnelle 
au Canada.

Lapointe
vaygoûter!
Vous aussi!

La publicité 
vous aide 
à établir 
un budget

il MUU GOMBUÎATV Of U «JOJCTt AU CAMAO*

ERRATUM
Veuillez noter qu'il s'est glissé une erreur dans 
notre annonce parue mercredi le 21 avril, en 
page B7 de ce journal. Vous auriez dû lire:

Les BEAUX PRIX 
sur le 26 oz de Pepsi.

25 (plus 
dépôt 
rembour­
sable)

au lieu de 33* tel que mentionné.

PEPSI

oOansouplus?

6 services bancaires gratuits (et plus!)
Le Programme Troisième âge:

ÏÏL SgBANQUÈ
à lune KO YALE
de nos succursales. l'équipe d’experts à l’esprit ouvert.
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Transformable en licou. En 
mélange de nylon et lycra. 
Haut: A 32-36, B 32-36. C 
34-36. Bikini: P.M.G.

Pour les tailles plus fortes, 1 
pièce avec panneau flatteur à 
l avant. En mélange de nylon 
et lycra. B 34-38, C 34-38, D 
34-38.

1 pièce avec jupe, pour les 
tailles plus fortes. Nouveau 
dos échancré. En mélange 
de nylon et lycra. B 36-38, C 
36-40, D 34-40.

Plein support. Transformable en 
licou. En mélange de nylon et 
lycra. Haut: B 34-38, C 34-38, D 
34-38. Culotte à la hanche: 
P.M.G. Culotte à la taille: 
M.G.TG.

Créé pour la nageuse active. 
Nouveau dos échancré. En 
mélange de polyester et 
lycra. B 34-36, C 34-36.

Did au soleil,
Soutien-gorge croisé. Transfor­
mable en licou. En mélange de 
nylon et spandex Haut: B 32-36, 
C 32-38 Bikini: P.M.G

WonderBra’ WonderBrà WonderBra’ WonderBra
i

WonderBra' WonderBra"
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Les tenues de loisir universellement demandées
Et toujours, vive le denim! Pratique, en coton à laver, d’un bleu qui passe au 
lavage. Ici, nous présentons l’équipe vedette Mistral prélavé de Lois. La veste à 
empiècements surpiqués de coupe confortable pour être bien dans sa peau. 34 à 
42 3050 Le jean assorti à poches western. 28 à 40. 24w Egalement de Lois 
mais non illustré, gaucho délavé. 28 à 40. 2000

Vif aperçu du 'Wrangler' et 'Yale' prélavé
• Veste ’Wrangle-’ 2000 • Jean à poches western Wrangler' 21®
• Jean à poches plaquées Wrangler' 19°° • Jean à poches western Yale’ 22*

Boutiqu» du |ean Mail St-Roch, 2e étage 
Place Laurier et Place Fleur de Lys

Mode et confort 
pour les petits pieds 
infatigables

c Chaussure à bout arrondi et semelle à talon négatif respectant 
les lignes naturelles du pied Laçage 4 oeillets Marine ou tan Pts: 
12Vj à 4

18.00

d Une chaussure originale à semelle mono pièce ornée de 
signatures Empeigne montante et courroie réglable FtouiKe Pts
12Vj à 4

19.00seon de la chamauie pou' anianta Mtd Si hocti 4a «taga 
Place laurier ai Place Fleur de Lys

Des chaussures confortables, solides et durables, en cuir de toute 
première qualité <

a Chaussure à semelle enformée pour conserver l'équilibre naturel 
du pied et supporter la voûte plantaire Bride en 'T' et boucles 
réglables. Marine ou tan Pts: 12V4 à 4. Largeur c.

18.00

b Chaussure h laçage 4 oeillets, semelle en caoutchouc mousse 
comme le talon et fantaisie de surpiqûres. Marine ou tan.
Pts 8V» à 12 16.00 Pts: 12Vî à 4 18.00
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/i IA /MODE 
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Les policiers de Fredericton 
mettent un terme à leur grève

FREDERICTON (d après 
PC) —r Les 77 policiers muni­
cipaux ont mis fin à leur 
grève de 48 heures tôt ce 
matin après avoir accepté 
une nouvelle offre salariale 
"par une faible majorité".

U n’a suffi que de quatre 
heures de négociations pour

que les parties tombent d'ac­
cord sur un nouveau contrat 
de travail.

Les détails du nouveau 
contrat n'ont pas été immé­
diatement disponibles, mais 
les policiers de la capitale du 
Nouveau-Brunswick vou­
laient avoir la parité avec 
leurs confrères de Moncton.

Selon leur ancien contrat, 
expiré depuis décembre, un 
constable de première classe 
de la capitale gagnait 811,000 
par année, soit $3.000 de 
moins que son homologue de 
Moncton.

Mardi soir, alors que de 
nombreux commerçants pas­
saient la nuit dans leurs

magasins, fusil de chasse à 
portée de la main, une foule 
jeune et enthousiaste assis­
tait à des courses d’automo­
biles dans les rues dé à la 
ville. Les spectateurs se pro­
menaient une bière à la main 
et plusieurs actes de vanda­
lisme ont été rapportés.

Par ailleurs, les policiers

de Moncton étaient toujours 
au travail hier soir malgré un 
vote de 114 contre 2 en faveur 
d’une grève.

L’association des policiers 
de cette ville, sans divulguer 
ses intentions pour l’avenir 
immédiat, a mis sur pied un 
plan de service d’urgence en 
cas de grève.

Les agents de sécurité de Québec 
veulent se regrouper syndicalement

par J. Jacques SAMSON

line trentaine de requêtes 
en accréditation syndicale 
ont été déposées depuis un 
mois auprès du ministère du 
Travail dans une nouvelle 
tentative de regrouper en 
une unité syndicale les 
agents de sécurité à l’emploi 
d’entreprises privées de la 
région de Québec.

Les requêtes touchent plus 
de 450 agents de sécurité de 
la ville de Québec, à l’emploi 
d’une vingtaine d'agences 
privées. Ces travailleurs, 
membres de l’Union des 
agents de sécurité du Qué­
bec. sont affiliés à l’Alliance

des travailleurs du Québec.

Selon un conseiller techni­
que de l’Alliance des travail­
leurs, M. Jean Côté, il y a au 
Québec plus de 20,000 agents 
de sécurité non syndiqués 
dans le secteur privé qui 
gagnent, dans une proportion 
de 95%, le salaire minimum 
et qui sont privés des autres 
bénéfices accordés générale­
ment aux autres travailleurs 
québécois.

Le salaire minimum

Les agents de sécurité sont 
pour la plupart payés $2.80 
l’heure, selon M. Côté, et 
n’ont pas droit à des congés 
statutaires, à des jours de

maladie ni a aucune sécurité 
d'emploi, comparativement 
aux agents de sécurité du 
gouvernement provincial qui 
gagnent $3.85 l’heure et pour­
tant accomplissent le même 
travail.

L’Alliance des travailleurs 
du Québec reproche même à 
plusieurs agences de ne pas 
respecter les dispositions de 
la loi du salaire minimum. M. 
Côté explique qu’un nombre 
important d'agents de sécuri­
té ne sont pas payés au taux 
minimum majoré de 50% 
pour les heures travaillées 
additionnelles au 45 heures 
permis en une semaine, telle 
que le veut la loi et il

soutient que certains em­
ployeurs se permettent de 
donner après les 45 heures 
une autre carte de temps, 
souvent sous le nom d’un 
autre employeur, afin de dé­
tourner la loi.

Un décret

Une demande de décret est 
en vue. qui pourrait permet­
tre l uniformisation des sa­
laires et des conditions de 
travail à tous les agents de 
sécurité de la ville de Qué­
bec. ne plaçant pas une agen­
ce en situation défavorisée 
par rapport à une autre pour 
obtenir des contrats. La qua­
lité du service deviendrait le 
critère prépondérant dans

une soumission et permet­
trait d éviter que la compéti­
tion entre agences ne se 
fasse au détriment du 
salarié.

Toujours de l’avis de M. 
Côté, l’avenir des importan­
tes agences ne serait pas 
compromis. Un décret ne 
pourrait nuire qu’aux petites 
entreprises du genre qui 
"poussent tous les jours".

La région de Québec 
compte environ 1,000 agents 
de sécurité qui accomplis­
sent ce travail à plein temps. 
Aucun agent de sécurité au 
Canada, à l’emploi d'une en­
treprise privée, ne serait ac­
tuellement syndiqué.
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Jeunes —11-3Jeunes —11-3 Dames

AU COEUR OU MAIL ST-ROCH

TAUX
AVANTAGEUX

A GAGNER 
BON D'ACHAT

parmi Its ptrsonnts qui 
nous confitnl I entreposa­
ge da laur fourrure. Si la 
personne chanceuse a eu 
la bonne idée de comman­
der un nettoyage Maran- 
darizing, elle recevra (a 
double, soit un bon d’a­
chat de:

Attribution fin d août.
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L'ombudsman hospitalier, une 
bonne chose pour tout le monde

OTTAWA (d'après PC) — 
Des hôpitaux canadiens com­
mencent à embaucher un 
nouveau genre d’employé: 
l’ombudsman hospitalier, qui 
rend le séjour du malade 
plus agréable tout en proté­
geant l’hôpital de poursuites 
judiciaires entreprises par 
des patients mécontents.

Cette pratique, de plus en 
plus courante aux Etats-Unis 
où l'on a constaté une baisse 
marquée de poursuites judi­
ciaires depuis l'avènement 
de ces ombudsmen, n’existe 
que dans sept hôpitaux cana­
diens.

Helen Pilon, ombudsman 
hospitalière à l'Hôpital gé­
néral d'Ottawa, s'est dit con­
vaincue que son travail dimi­
nue considérablement la so­
litude, les craintes et les 
frustrations, que ressentent 
les malades dans un grand 
hôpital.

"La plupart des gens vien­
nent me voir pour se plain­
dre de petits problèmes, mais 
j'ai constaté qu'il faut cher­
cher au-delà des paroles 
pour comprendre la nature 
de leur véritable problème. 
Je rencontre beaucoup de 
gens qui se sentent terrible­
ment seuls."

Mlle Pilon a décidé de 
combattre ce sentiment de 
solitude en recrutant des "vi­
siteurs bénévoles".

"Vous seriez surpris de 
voir comme c’est important 
pour un malade de recevoir 
la visite de quelqu'un qui 
semble vraiment intéressé à 
son état de santé. Beaucoup 
de patients ont l'impression 
que leur médecin n’a pas le 
temps de s'intéresser à leur 
sort, que le médecin entre en 
trombe, les tripote, puis re­
part à la course."

Mlle Pilon passe également 
une bonne partie de son 
temps à fournir des explica­
tions aux malades: la raison 
pour laquelle ils retournent 
chez eux, la routine de l'hô­
pital ou le diagnostic de leur 
médecin.

"Les gens sont mieux infor­
més aujourd'hui qu’autre- 
fois, à cause de la télévision 
et d'articles de journaux et 
ils veulent avoir des répon­
ses honnêtes à leurs ques­
tions."

Son mandat lui permet 
d’aller "aux plus hauts éche­
lons de l’administration de 
l'hôpital" et elle n'a jamais 
essuyé un refus de collabora­
tion du personnel de l'hô­
pital.

Mlle Pilon a été bien pré­
parée pour ce nouveau tra­
vail car pendant 12 ans elle a 
occupé le poste d'infirmière 
en chef de l'hôpital.

"J'ai eu à m’occuper de 
beaucoup de victimes d'acci­
dents et souvent je devais 
assurer le lien entre la famil­
le de la victime et le médecin 
traitant. Je fais encore beau­
coup de ce genre de travail."

La partie la plus pénible 
de son travail consiste à 
aider les mourants et leur 
famille.

"Il arrive que des patients 
atteints de maladies incura­
bles veulent retourner chez 
eux, mais leur famille craint 
ne pouvoir leur donner les 
soins adéquats et préfère 
placer le mourant dans une 
institution spécialisée.

"J’essaie de convaincre la 
famille de faire face à la 
réalité et de les dissuader 
car ils privent alors le mou­
rant de quelques derniers 
jours heureux. Les soins phy­
siques sont importants, mais 
il ne faut pas oublier les 
soins psychologiques non 
plus."

Mlle Pilon ajoute que pres­
que tous les ombudsmen hos­
pitaliers sont des femmes, 
quoiqu'un homme pourrait 
s'acquitter d’une telle tâche 
aussi bien qu’une femme.

"Peut-être les gens préfè­
rent-ils se confier à une 
femme?”

A l’Hôpital général d'Ottawa, l'ombudsman a pour nom 
Helen Pilon. On la voit ici réconforter une patiente qui semble 
en avoir bien besoin.

NE CHERCHEZ PAS PLUS LOIN 
MEFIEZ-VOUS DES IMITATEURS 

1 SEUL MAGASIN A QUEBEC 
NOUS N'AVONS AUCUNE SUCCURSALE

ETABLI DEPUIS 1956

ALUMINIUM 
TREMBLAY

HUNTER
DOUGLAS

1913
LTEE

VENTE • INSTALLATION • SERVICE 
SUR TOUTES MARQUES

PORTES
REVETEMENTS PIECES EN 

MAGASIN 
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REPARATION 
PE VITRES ET 

MOUSTIQUAIRES

CHASSIS 
^AUVENTS-

ESTIMES GRATUITS • JOUR ET SOIR

529-5376
265 S., DORCHESTER QUEBEC

ETUDIEZ L'ANGLAIS 
PARMI LES AMERICAINS

RT IflèFPH

ENGLISH LANGUAGE CENTER 
Wallingford, Vermont, U.SJL

Pour les jeunes p0ur les adultes 
t3 ans -17 ans n ans et plus

d’-*» m k,
porter et comprendre ongfats en hwt w^on ^mertoire, intermédiaire, ovan- 
«moine» et en même temps se réjouir ^ w-ovoncAe et unvervtotre le 
des Mas dun camp de jeunesse courv 2| ^ ,3 Plnlion
Surveillance continuelle iour et nuit. _i^«_ • ■__ .___
Can coq* d’onÿoi, ava Wwo- M, « UmttWKssxKrÆ •*-**'*—»***«»
frais sont tris raisonnable» et les 
parents sont invités à visiter à n'im­
porte quel temps.

SESSION D'ETE • 21 JUIN AU 13 AOUT 
COURS INTENSIFS DE 4 SEMAINES EN ANGLAIS POUR 

PROFESSIONNELS ET HOMMES 0 AFFAIRES

INSTITUTE IN THE TEACHING OF ENGLISH
AS A SECOND LANGUAGE 
(Summer Session Only)

Lss intéressés doivent écrire au:
Prof. Ernest A. Boula?, President
SI. Joseph English Language Center
P. 0. loi 9, Wallingford, Vermont, 08713, USA

nota

POUR VOTRE SECURITE, CONFIEZ-NOUS 
L ENTREPOSAGE DEVOS FOURRURES!

VALEUR T 200. 
VALEUR $ 400. 
VALEUR $ 600. 
VALEUR $ 700. 
VALEUR $ 900. 
VALEUR $1000. 
VALEUR $1500.

$6.
$ 9.50 
$13.50 
$1550 
$17.50 
$1iL50 
$2350

COMPOSEZ

525-4841
nous irons chercher 

votre fourrure.

• Voûte moderne à sécurité maximale 
et à température contrôlée.

e Protection absolue contre le feu, le 
vol, la chaleur, les mites, etc.

• Examen minutieux de chaque four­
rure par des experts.

• Estimé gratuit sur les réparations 
jugées nécessaires.

m-m
mgm

Enfants 5-10

$4?§ $599 $799
Garçons 11-6, || $6.99 Hommes $7-99 Hommes || ■

7-12, $7.99

■■■iJeunes-
■ Garçons 11-6, 

5.99 Hommes 
7-11,6.99

Super Achat!
Empeigne* en toile et une semelle 
adhérente anti-dérapage. Languette 
et collet rembourrés, cambrure et 
samella Intérieure cousslnées. 
Plusieurs couleurs.

Médaille d’Or
Semelle étançon anti dérapante. 
Collet et languette rembourrés. 
Semelle Intérieure coussinée 
recouverte de terry. Bleu.

■ Garçons 1-6.
$7.99 Hommes 

. 7-11, $8.99
Champions 
en Nylon i
Empeignes en nylon, semelle 
mlcro-crèpe Languette et collet 
rembourrés. Cambrure et semelle 
Intérieure cousslnées Ooublure * '
tricot-mousse. Bord Bleu/Blanc.

Les Etoiles 
en Toile.
Empeignes en toile, 
semelle de tennis Languette 
et collet rembourés, cambrure et 
semelle Intérieure cousslnées 
Ooublure tricot-mousse. 
Bleu/blanc ou blanc/bleu.
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Garçons, 1-6Garçons

$1^99
6Va-12,

$1099 $1099
MPointures 1-6 Hommes

■ MÊMêM 61/
I Hommes 
6V2-12, $19.99

Empennes en suède véritable. 
Semelle berçante Languette et 
collet rembourrés. Semelle 
Intérieure et cambrure coussinées. 
Bords Bleu/or, Rouge/blanc.

que la population de Val- 
d'Or porte l'odieux des défi­
cits antérieurs et qu'on ap­
plique contre elle aveuglé­

ment des nonnes qui ne 
correspondent pas aux be­
soins. Car, disent-ils, depuis 
1970, le rythme d'accroisse­

ment du budget n'a jamais 
suivi le rythme d’augmenta­
tion des services à la popula­
tion.

Aux abonnés 
de l'Hydro-Québec

La grève que subit actuellement 

l'Hydro-Québec amène 

certaines perturbations dans le 

service habituellement offert 

aux abonnés.

L'Hydro-Québec prie les 

abonnés de comprendre la

par Ghislaine RHEAULT 

envoyéé spéciale du Soleil

MONTREAL — La crise qui 
paralyse l’hôpital de Val- 
d'Or depuis bientôt un mois 
constitue le premier test ma­
jeur de l'application des cou­
pures de budget dans les 
hôpitaux. Il apparaît, à mesu­
re que la position du ministè­
re et celle des médecins se 
durcit que de part et d’autre, 
on est déterminé à en faire 
un cas type.

Hier à Montréal, quatre 
médecins de Val-d'Or sont 
venus expliquer ce qui se 
passe actuellement dans cet 
hôpital de l'Abitibi où, jus­
qu'à récemment encore, les 
médecins pouvaient se comp­
ter sur les doigts de la main. 
Us étaient accompagnés des 
grandes figures de l'état- 
major médical du Québec, les 
présidents de la Fédération 
des médecins spécialistes, de 
la Fédération des médecins 
omnipraticiens, MM. Ray­
mond Robillard et Gérard 
Hamel, et du registraire du 
Collège des médecins, le Dr 
Augustin Roy, venus les 
appuyer.

La paralysie

Depuis le 22 mars dernier, 
les médecins de l'hôpital St- 
Sauveur de Val-d'Or (20 mé­
decins et 3 dentistes) ont 
cessé de dispenser les soins 
qui ne sont pas urgents. Cette 
décision du conseil des mé­
decins et dentistes faisait 
suite à une détérioration gra­
ve des services causés par 
une insuffisance d'argent et 
de personnel. Ainsi, l'hôpital 
était devenu incapable de 
payer certains fournisseurs 
en médicaments et en subs­
tances nécessaires aux analy­
ses en laboratoire. Hier, il ne 
restait à l'hôpital des doses 
d’insuline suffisantes que 
pour traiter deux cas de 
coma diabétique. Au cours 
des semaines qui ont précédé 
l'action d’éclat des médecins, 
des examens de laboratoire 
ont été retournés, faute de 
personnel pour les réaliser. 
Sans parler des coupures qui 
ont réduit le personnel.

D'après le Dr Robillard, la 
prolongation de l'impasse 
risque d'entraîner l’exode 
des 43 médecins à temps 
plein ou itinérants qui dis­
pensent des soins à Val-d'Or. 
Il a ajouté que la fédération 
a dans ses tiroirs des exem­
ples de détérioration de la

Selon le Dr Raymond Ro­
billard, président de la Fédé­
ration des médecins spécia­
listes du Québec, l'impasse 
actuelle démontre que le mi­
nistre ne tient pas ses pro­
messes. M. Forget, au mo­
ment de l'annonce des cou­
pures budgétaires dans les 
hôpitaux, avait affirmé que 
cette règle ne s'appliquerait 
pas si la qualité des soins 
était affectée par ces mesu­
res. Or, dans le cas de Val- 
d'Or, le ministre refuse de se 
rendre à l'évidence.

situation difficile dans laquelle 

elle se trouve. Elle les assure 

qu'elle fait tout ce qui est possible 

pour en minimiser les effets.

Depuis cette date, la posi­
tion du ministre des Affaires 
sociales n’a pas bougé. Invo­
quant la mauvaise adminis­
tration de l'hôpital et sa 
vocation de soins généraux 
différente de celle que lui 
ont imprimée les médecins 
depuis 1970, le ministre a 
refusé de débloquer des cré­
dits nécessaires pour mainte­
nir les services déjà existants 
à I hôpital. On disposait déjà 
à plein temps des services 
d'urologie, de pathologie et 
de gynécologie, en plus des 
services des médecins omni­
praticiens.

Le ministère a répondu à 
l'ultimatum des médecins en 
offrant une analyse de la 
performance de l'hôpital 
pour tenter d'en augmenter 
la rentabilité. Cette offre 
était conditionnelle à la réin­
tégration des services par les 
médecins.

D'après les quatre méde­
cins de Val-d’Or présents 
hier, il est impossible d’ac­
cepter cette condition préa­
lable car les carences en 
équipement et en personnel 
sont trop graves.

Les promesses non tenues

les effectifs à douze prati­
ciens généraux, trois chirur­
giens, un urologue à plein 
temps, un gynécologue- 
obstétricien, un pathologiste, 
un radiologiste et deux anes­
thésistes. De plus, une 
vingtaine d'autres spécialis­
tes de l'extérieur viennent en 
consultation. Avant 1970, 
l'hôpital ne comptait que 10 
médecins à plein temps, trois 
à temps partiel et deux spé­
cialistes consultants.

L'Abitibi n’en demeure pas 
moins au 10e rang des ré­
gions au Québec pour le 
nombre de médecins et la 
population.

L’administration

Y a-t-il eu mauvaise admi­
nistration à 1 hôpital de Val- 
d'Or qui justifierait la posi­
tion actuelle du ministre? On 
ne peut nier, ont admis hier 
les médecins présents que 
l'administration ait commis 
quelques peccadilles. Mais 
ces problèmes n'atteignent 
pas la proportion que le 
ministre Forget leur a don­
née. De plus, depuis décem­
bre dernier, la direction de 
l'hôpital a été remplacée. Il 
n'est pas normal selon eux

qualité des soins dans d'au­
tres centres hospitaliers du 
Québec, exemples qu'elle ex­
hibera en temps et lieu.

Derrière ce conflit, c’est 
également toute l'opération 
"accessibilité des soins aux 
régions éloignées”, opéra­
tion menée par la Fédération

Augustin ROY

des omnipraticiens qui est 
mise en question.

Dans cette région de l'Abi­
tibi, territoire long de 145 
milles où jusqu'à récemment 
les médecins n'allaient pas 
s’établir à moins d'aimer dé­
mesurément la chasse et la 
pêche, on a réussi à porter

Raymond ROBILLARD

COURS
SPECIAUX
D'ETE
EN

ANGLAIS

LPS
Reconnus par le ministère de l'Education 
(culture personnelle) Permis # 669662

ECONOMISEZ

15*. 35
SUR NOS PRIX DEJA BAS

Hâtez-vous, téléphonez à:

529-0331
LANGUAGE POWER SYSTEMS 
500 est, Grande-Allée 
4e étage
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Val-d'Or: le test des coupures au budget des hôpitaux

SB4*tOL

Garçons, 3V2-6Garçons, 3V2-6

Pointures 1-6 Hommes 
6V2-12, $13.99

$15.99
Les Vrais 
Gagnants

Entraineur-
Professionnel
Empeignes en suède véritable, 
semelle berçante en caoutchouc 
Languette et collet rembourrés. 
Semelle Intérieure et cambrure 
coussinées. Bleu, rouille. 
(Rouille-hommes seulement).

Les empeignes en nylon possèdent 
un bord en cuir et suède. Semelle 
berçante en caoutchouc. Languette et 
collet rembourrés. Cambrure et semelle 
intérieure coussinées Bleu, rouille.

C'est si 
facile d'avoir
l'Esprit
Olympique

dans la 
chaussure 

action de

Et maintenant, et ce 
pendant qu’il en reste, 

Bata vous offre cet 
attrayant emporte-tout 

pour À 
seulement

CHEX les 
Supers-Etoiles
En nylon avec bord en suède 
véritable Languette et collet 
rembourrés Semelle intérieure 
et cambrure coussinées. 
Doublure tricot-mousse, r 
Bords Bleu/blanc.

, Cour. $1199 
Economisez $699 

avec chaque achat 
de chaussure action!
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L'Institut 

Archambault 

menacé par 
un "bingo”

■uti

MONTREAL (d'après PC) — 
La violence pourrait éclater 
à l'Institut Archambault si 
les autorités de ce péniten­
cier à sécurité maximum con- 
tinuent de harceler les 
détenus.

C'est ce qu'a affirmé hier 
le chef des quelque 350 déte­
nus en grève depuis trois 
mois.

William "Billy” MacAllis- 
ter, dans une déclaration 
écrite sortie en contrebande 
de l’institution de détention, 
a affirmé que les dirigeants 
de la prison utilisent une 
vingtaine de détenus non 
grévistes comme un outil de 
constante provocation contre 
les grévistes.

MacAllister a ajouté que la 
tension a monté d'un cran, 
samedi, quand un non gré­
viste a battu le vice-président 
du comité de grève, Lou 
Henry.

Deux autres détenus ont 
été blessés d'un coup de feu 
par un gardien, lundi, selon 
MacAllister.

Le comité de grève, selon 
lui, pourrait devenir inca­
pable de maintenir l'ordre 
parmi les grévistes si de tels 
incidents continuent de se 
produire.

Les autorités de l'Institut 
Archambault ont refusé de 
commenter la déclaration.
La grève

Les 350 détenus grévistes 
refusent de quitter leurs cel­
lules depuis le 15 janvier. Ils 
refusent du même coup toute 
participation aux activités 
régulières de l’institution pé­
nitentiaire.

Les grévistes réclament de 
meilleurs programmes d'ap­
prentissage, de meilleures 
conditions de vie et des privi­
lèges accrus au chapitre des 
visites.

Dans un incident ultérieur, 
plusieurs détenus ont soute­
nu que des gardiens avaient 
battu sans raison le détenu 
André Tessier.

Le juge Cyrille Morand, de 
la cour des sessions de la 
paix, a tenu une pré-enquête 
le mois dernier afin de déter­
miner si des accusations de­
vaient être portées relative­
ment à l'incident. Aucun ju­
gement n'a encore été rendu 
dans cette affaire.

Les négociations, par ail­
leurs, qui s'étaient amorcées 
entre détenus et autorités 
pénitentiaires en février ont 
été rompues le 7 avril.

Mac Allister a indiqué que 
les détenus ont écrit au solli­
citeur général Warren All- 
mand pour l'inviter à interve­
nir dans les négociations.
Ailleurs

Quelque 150 détenus du 
pénitencier de Saint- 
Vincent-de-Paul ont tenu une 
semblable grève de 27 jours 
en réclamant les mêmes cho­
ses que leurs collègues de 
i’Institut Archambault.

La grève a pris fin le 7 
février mais aucun détail de 
l'accord intervenu n'a filtré.

Cette tente en grosse toile de coton fera la 
conquête de l'amateur de plein air! Tapis de sol 
en polyuréthane; armature en acier, genre 
parapluie; porte à glissière. Murs verts; toit et 
auvent ton saumon. 8'9" sur 8'9" sur 6'6" de 
hauteur.

OFFRE"'/Hfts’ï

WOOLCO

Tente coloniale Brentwood
a armature extérieure en acier
Nouvelle armature extérieure en acier à avant-toit carré. Tapis de sol en 
polyéthylène pour protéger contre l'humidité. Porte à glissière et fenêtres 
à moustiquaire de nylon. Murs jaunes à rayures orange; toit et auvent 

9' sur 12' sur 7' de hauteur.

r^"N

orange.

BIENVENUES

Lanterne à double manchon
Intensité d'éclairage régla­
ble. Cloche résistant à la ■
chaleur. Fini émail recuit. J p| 
Bonbonne de 16.4 oz de ^ ^ 
propane comprise. M ^

Réchaud à 2 brûleurs
Modèle Ranger compact à 2 
brûleurs plaqués chrome. 
Fini émail recuit. Bonbonne 
de 16.4 oz de propane 
comprise.Un surpi
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budgéta
dans deux
villes de la
Rive-Sud

LEVIS — Les villes de 
Chamy et de Saint-Jean- 
Chrysostome ont enregistré 
des surplus administratifs 
pour l’année 1975. Ces excé­
dents des revenus sur les 
dépenses se chiffrent respec­
tivement par $30,547 et 
$70,773.

A Chamy. la municipalité a 
enregistré des dépenses tota­
lisant $1.017,198, ce qui était 
un peu supérieur aux prévi­
sions budgétaires. L'actif de 
cette municipalité se chiffre 
par $5,755.806, laissant une 
dette à long terme au mon­
tant de $4,385,079. Au chapi­
tre des dépenses, en 1975, le 
service de la dette a requis 
$347,119.

A Saint-Jean-Chrysostome. 
la municipalité a dépensé 
$642,615, l'an passé. Le dé­
ficit accumulé, qui était de 
$106,941, à la fin de 1974. est 
passé k $36.168. La valeur 
d’actif immobilisé est de 
$3.936.631, alors que le total 
de la dette à long terme 
atteint $3,358.006 A cet en­
droit, le service de la dette a 
requis une somme de 
$238.730. l'année dernière.

Confortable chemise sport 
pour hommes
Chemise 50% laine/50% autres fibres, 
idéale pour la vie au grand air! 2 poches 
plaquées devant. Motif plaid rouge, bleu, 
vert et brun. Tailles P. M. G. TG.

Blousons d'entraînement 
pour hommes
Blousons lavobfes 100% acrylique ou 
nylon/coton. Poches kangourou ou 2 
poches devant. Manches longues. Capu­
chon. Glissière devant. Variété de 
teintes unies. Tailles P. M. G. TG.Glacière Coleman

Glacière solide à isolant uré- 
thane et fini intérieur blanc 
antifuite. Orange/blanc. Peut 
contenir jusqu’à 24 pintes impé­
riales.

Cruche Coleman
Cruche solide à poignées bascu 
lantes. Isolant "Miracle" er 
uréthane. Bec verseur de nylon.

Blousons d’ontrainement pour (arçons
(Hors photo) Semblables aux modèles 
décrits ci-dessus. Marine, bleu, vert, 
rouge ou ton or. P. M. G. TG.chacune

Ce* prix sont en vigueur jutqu'au 24 avril

tanin il loin counsel2960boulGUERIES STEANNE GUERIES CHAENON Rond point SATISFACTIONSte Anne

HEURES 0’OUVERTURE: LUNDI.MARDI et MERCREOI de 9h à 18h JEUDI et VcNOREOI de 9h a 21h SAMEDI de 9h a 17h iCNiici ou mm omis
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Satellite 
en pleine 
puissance

OTTAWA (AP) - Le nou­
veau super satellite canadien 
lancé en janvier dernier a 
atteint, hier, sa pleine puis­
sance d'émission, soit une 
capacité de 200 watts, sans 
manifester aucune trace des 
ennuis qu'il avait connus 
précédemment.

Ce succès a encouragé les 
Etats-Unis et le Canada' à 
commencer, avec deux ans 
d'avance, le programme d'ex­
périence en matière de com­
munications qu'ils avaient 
prévu.

Le satellite qui fonctionne 
avec l'énergie solaire, est 
fixé à une altitude de 35,800 
km au-dessus de la terre. Il 
est capable de retransmettre 
des émissions de radio, de 
télévision, des communica­
tions téléphoniques etc.

Des expériences techni­
ques complexes seront entre­
prises, aujourd'hui même, 
par le Centre de recherche 
du ministère des Communi­
cations, et les organismes 
scientifiques canadien et 
américain vont poursuivre al­
ternativement leurs expé­
riences avec le super satel­
lite.

c »

QVIS
légaux
CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
No: 200-t 1-000101-769

COUR SUPERIEURE 
En matière de faillite 

DANS L AFFAIRE DE LA FAILLI­
TE DE:

Maurice Lalonde. (431-067- 
461), poseur de revêtement 
souple, domicilié au 209 Place 
Bilodeau, Val-Bélair, P.Q. 
AVIS ALIX CREANCIERS 

DE LA PREMIERE ASSEMBLEE 
AVIS est par les présentes donné 
que MAURICE LALONDE a fait 
une cession le 7e jour d’avril 1976 
et que la première assemblée des 
créanciers sera tenue le 28e jour 
d’avril 1976, à 10:00 heures de 
l'avant-midi, au bureau du Sé­
questre Officiel. 800, Cbrré d'You­
ville, Suite 101, à Québec dans la 
province de Québec.
DATE de Québec, ce 15e jour 
d avril 1976.

Claude Lacroix, syndic. 
BUREAU DE: LACROIX. 
LAPOINTE, POLIQUIN 
ET CIE C.G.A.
2900. CHEMIN STE-FOY,
SUITE 101, QUEBEC.

LA MUNICIPALITE 
DE CAP-SANTE

APPEL D OFFRES 
ENTRETIEN DE 

CHEMINS D HIVER
La CORPORATION MUNICIPALE 
de Cap-Santé recevra jusqu’à huit 
(8) heures P.M.. heure locale, lundi 
le 3 mai 1976, des offres sous 
enveloppes scellées pour l'entre­
tien de ses chemins d hiver (20 
milles apx.) pour les années 1976- 
77, 1977-78, 1978-79, 1979-80, 
198081.
Toutes les conditions du présent 
appel d’offres sont contenues dans 
le document qui est disponible et 
peut être obtenu au bureau du 
secrétaire-trésorier. Vauquelin 
Frenette, à 15 Vieux Chemin, 
Cap-Santé, Tél.: 285-1207.
Les soumissions devront être ac­
compagnées d’un chèque certifié 
ou d'un cautionnement de soumis­
sion pour une somme équivalant à 
10% de la soumission, et fait à 
l’ordre de la Corporation munici­
pale de Cap-Santé.
L’ouverture des soumissions aura 
lieu publiquement à huit (8) heu­
res P.M., le 3 mai 1976 à la salle 
municipale de Cap-Santé, place 
de l’Eglise en présence des sou­
missionnaires qui voudront y as­
sister.
La Corporation se réserve le droit 
de rejeter l’une quelconque ou 
toutes les soumissions reçues. 
Donné à Cap-Santé ce 13e jour 
d’avril 1976.

VAUQUELIN FRENETTE.
Secrétaire-trésorier.

MAGASIN CO-OP 
STE-ANNE-DES-MONTS

APPEL D OFFRES
Projet:

Magasin Co-op Ste-Anne- 
des-Monts. Anse Ste-Anne- 
des-Monts, Cté Gaspé-Nord.

Des soumissions sous enve­
loppes scellées portant l’ins­
cription "Soumission Magasin 
Co-op Ste-Anne-des-Monts" et 
adressées à la Fédération des 
Magasins Co-op, 260, rue Para­
dis, Québec, seront reçues au 
plus tard à 16 heures le 7 mai 
1976. Les soumissions seront 
reçues et ouvertes à la Fédé­
ration des Magasins Co-op, 
260. rue Paradis, Québec. 
Plans disponibles:

Fédération des Magasins 
Co-op,

* 260, rue Paradis. Duberger, 
Québec
a/s M Michel Côté. 681-0261 
Magasin Co-op Ste-Anne- 
des-Monts
Anse Ste-Anne-des-Monts. 
Cté Gaspé-Nord 
a/s Mlle Lorraine Lévesque 

Dépôt de soumission.
$100 remboursable sur re­
mise en bon ordre à ceux 
qui auront dûment rempli 
leur soumission.

Le Magasin Co-op de Ste- 
Anne-des-Monts ne s engage à 
accepter ni la plus basse ni 
aucune des soumissions
reçues. __

Michel Côté
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TELEVISEURS
Téléviseur portatif 12"
Téléviseur noir et blanc, transistorisé à 
100%, à image et son instantanés.
Pièces garanties I an; service après 
vente en mogasin garanti pendant 90 
jours. lôVa" de largeur x 13" de 
profondeur x II H" de hauteur.

Télécouleur Sanyo 20"
Transistorisé à 100% lube à canon 
en ligne. Pièces et service après 
vente garantis I an. Fini bois veiné.
24" de largeur x 20'/ï" de 
profondeur x 17’/»" de hauteur.

Télécouleur Fleetwood 22"
Transistorisé à 100%. Pièces et 
service après vente garantis I on.
Meuble au fini noyer. 27%’' de 
largeur x I6%” de profondeur x 
26V*" de hauteur.

Télécouleur-meuble Brentwood 26'
Fabriqué par Sonyo. Transistorisé à 
100%. Pièces et service après 
vente garantis I cm. 37%" de 
largeur x 20’de profondeur x 
28*4" de hauteur.

Télécouleur-meuble Philco 26"
Transistorisé à 100%; régloge de 
couleur automatique "Soft Touch".
Pièces et service après vente garantis I 
on. ÂÂ'Itt' de largeur x 23’'/■•" de 
profondeur x 293V de houteur.
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STEREOS
Stéréo-meuble Brentwood 48'
Modèle 40 transistors à récepteur 
AM/FM/MPX et lecteur 8 pistes. Chan­
geur de disque BSR 4 vitesses. Pièces 
garanties I on, service après vente 
goronti 90 jours. 42" de largeur x 
I7Vj" de profondeur x 25 W' de 
houteur. * »

Stéréo Brentwood 42"
Récepteur AM/FM/MPX; enregisfreur- 
lectéur 8 pistes. Meuble fini noyer.
Pièces garanties I on, service après 
vente à domicile goronti 90 jours. 42" 
de largeur x 1716" de profondeur x 
25Vj" de hauteur.

Stéréo-meuble Brentwood 60'
Récepteur AM/FM/MPX; commande au­
tomatique de fréquence; enregistreur- 
lecteur 8 pistes. Enceintes 6 hout- 
porleurs. Pièces garanties I on, service 
après vente à domicile garanti 90 jours.
60" de largeur x 17" de profondeur x 
25" de houteur.

Stéréo-meuble Morse
Récepteur AM/FM/MPX; eoregiitreur- 
lecteur 8 piste». Changeur de disque 
BSR. Pièces garanties I on, service 
après vente è domicile garanti 90 jours.
45' ’ de largeur < I7Vj" de profondeur 
x 25Va" de hauteur.

Stéréo-bar Morse
Récepteur AM/FM/MPX; lecteur 8 pistes 
Meuble fini poconier. Pièces goronties I 
on, service après vente à domicile 
garanti 90 jours. 48" de lorgeur x 
20’ V' de profondeur x 21" de

166
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Stéréo-bar-foyer Symphonie 60
Ce combiné est muni d'un lecteur 8 
pistes et d'un changeur de disque BSR.
Devant en similipierre. Pièces garanties 
I an, service après vente à domicile 
garanti 90 jours. 60" de largeur x 19" 
de profondeur x 43Va" de houteur.

Chaîne stéréo Brentwood
Récepteur AM/FM/MPX; enregistreur- 
lecteur 8 pistes; haut-parleurs amovi­
ble». Garniture de virryie noir et ton 
noyer. 29’/i" de lorgeur > I5V«' de 
profondeur x 3IV4’' de hauteur.

Stéréo-meuble Morse
Stéréo quodrophonique AM/FM/MPX à 
lecteur 8 pistes. Pièces goronties I on, 
service après vente à domicile garanti 
90 jours. 45" de lorgeur x 18" de 
profondeur x 26" de houteur.

Stéréo-bibliothèque Morse
Modèle AM/FM/MPX à lecteur 8 pistes 
et pendule. Fini poconier. Pièces garow 
ties I an, service après vente à domicile 
garanti 90 jours. 36" de lorgeur x 
153V' de profondeur x 65" de 
houteur.

CUISINIERES - REFRIGERATEURS
Rôtissoire à tournebroche
Rôtissoire à nettoyage continu équipée 
d'un élément tubulaire de 1500 watts.
Fini chrome. Pièces et service après 
vente garantis I on. 22" de largeur x 
15" de profondeur x 15 Va" de 
houteur.

Cuisinière Danby 30"
Minuterie outomotique; pendule; surfoce 
à rebord; prise pour appareils auxi­
liaires et commutateur à progression 
continue. Blonc seulement. 30" de 
lorgeur x 26" de profondeur x 16" de 
houteur.

Cuisinière Brentwood 24".
Minuterie automatique, prise pour appa­
reils ouxilioires. Pièces et service après 
vente garantis I on. Blanc. Ton or ou 
avocat $10 de plus.

Cuisinière Brentwood 30"
Pendule; cuisson programmée. Pièces et 
service après vente garontis I on. Blanc.
Ton or ou avocat $10 de plus. 30" de 
logeur * 25" de profondeur * 47" de 
hauteur.

Cuisinière Brentwood 30'
Four automatique; pr.se chronométrée 
pour appareils auxiliaires. Pièces et 
service après vente garontis I on.
Modèle de coOleur $10 de plus. 30" de 
largeur x 263V' de profondeur x 
47’/a" de houteur.

Cuisinière Brentwood 30"
Four outonettoyont à minuterie outomo­
tique. Pièces et service après vente 
garantis I on. Blonc. Modèle de couleur 
$10 de plus. 30" de largeur x 2634»" 
de profondeur x 47Vj" de hauteur.

Cuisinière Brentwood 30"
Cuisson programmée,* four à nettoyage 
continu; pendule à lecture directe. Pièces 
et service après vente garantis I on.
Modèle de couleur $10 de pkn. 30" de 
largeur x 25" de profondeur x 47" de 
houteur.

n
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Réf rigérateur Sanyo 1.5 pi. eu.
Modèle compact se ronge facilement 
sous le comptoir ou dans une armoire.
Pièces et service après vente garantis I 
on. Blonc seulement. 18V*" de lorgeur 
x 193V' de profondeur x 193b" de 
houteur. ch.
Réfrigérateur Danby 8.8 pi. eu.
Dégivroge par poussoir. Congélateur 
muni d'une clayette. Pièces et service 
après vente garantis I an. Blanc 
seulement. 2614" de largeur x 24" de m m
profondeur x 52" de hauteur. HI HI Clla

Réfrigérateur 
eu.
Section congélateur pouvant emmaga­
siner 52 lb; doyettes réglables. Pièces et 
service après vente garantis I on.
Modèle de couleur $10 de plus. 24W 
de largeur x 30W de profondeur x 56" 
de houteur

Brentwood 10.3 pi.

ch.
Brentwood 13.2 pi.

congélateur

Réfrigérateur 
eu.
Modèle sons givre 6 sect*, 
pouvont emmagasiner 108 lb. 
intérieur fini émail vitrifié. Pièce» et service 
après vente garontis I an. Modèle de couleur 
$10 de plus. 30" de lorgeur x 30’/»" de 
profondeur x 58’/j" de houteur.

Réfrigérateur Brentwood 15 pi. eu.
Modèle sans givre à section congélateur 
pouvant emmagasiner 143 lb. Boc à 
viande fini émail vitrifié. 81artc. Modèle 
de couleur $10 de plus. 30" de largeur 
x 30Va" de profondeur x 64Va" de 
houteur.

ch.

ch.
Réfrigérateur Brentwood 16 pi. eu.
Modèle sans givre à section congélateur 
pouvont emmagasiner 143 lb. Pièces et 
service après vente garantis I on. Blonc.
Modèle de couleur $10 de plus. 30" de
largeur x 30’/a" de profondeur x WÊ^mM mM a 
64’/a" de houteur. I w V Cil»

LAVEUSES • SECHOIRS
Machine à laver Brentwood 2 
vitesses
Modèle automatique à 3 cycles et à 
commande de température 5 positions.
Pièces et service après vente garantis I 
on. Blonc seulement. 28" de lorgeur x 
26" de profondeur x 45" de houteur.

Machine
vitesses

ch.
à laver Brentwood 2

Mouvement d'ogitotion exclusif "Spiro- 
lator"; 2 vitesses de lavoge-essoroge.
P*ère» et service après vente garantis !
an. Blanc seulement. 28" de largeur x .
26" de profondeur x 45" de houteur. CH»

Machine à lover Whirlpool 
vitesses
Machine à laver à 3 cycles dont I pour 
les tissus sons repassage. 9 rinçages; 
protecteur de pompe. Pièces et service 
après vente garontis I an. Blonc 
seulement. 29" de lorgeur x 39" de mmmm mM 
profondeur x 44" de hauteur. Cn*

Machine à laver compacte Sanyo
Machine à laver outomotique qui 
s'odopte facilement à tout robinet.
Capacité 8 lb Pièces et service après
vente garantis I an. Blanc seulement. CH.

Petite machine à laver Sonyo
Pour 6 lb de linge. Mouvement 
d'ogitotion "Magic Tunt”. Essoreuse 
séparée. Pièces et service oprè» vente 
garontis I an. Slonc seulement. 28V." 
de lorgeur X 17%" de protondeur >
35” de hauteur. ch.

PRIX EN VIGUEUR JUSQU'AU 24 AVRIL

Machine à laver Sanyo
Machine à lover-essoreuse à cuves 
jumelées; mouvement d'agitation "Ma­
gic Turn" pour un nettoyage en 
profondeur. Capacité 12 b. Pièces et 
service après vente garantis I on. ch.
Machine à laver portative Hoover
Pour 24 b de linge. Pièces et service 
après vente garontis I on. Ton or ou 
avocat $10 de plus. 29Va" de lorgeur x 
1614" de profondeur x 31 W' de _ ____ 
houteur. Hi H w Cn*

Séchoir Brentwood 3 cycles
2 températures de séchage, filtre à 
charpie pratique. Pièces et service après 
vente garantis I on. En blonc 28" de 
largeur x 26" de profondeur x 45 "de mm
houteur. Hi Hi MJ Cn*

Séchoir Brentwood 3 cycles
Séchoir automatique à élément chauffant 
de 5000 watts. Lumière à l'intérieur 
tambour. En blonc. 28" de large* x 
26" de profondeur^ 45" de houteur.

Séchoir automatique Whirlpool
Modèle 3 cycles à filtre à charpie sur le 
dessus, moteur de service intense Vb HP.
Pièces et service après vente garantis I 
on. Blonc seulement.

Séchoir portatif Hoover
Séchoir électrique. Pièces et service 
après vente garantis I on. Blanc. Ton or 
ou avocat $10 de plus. 24" de lorgeur 
x I6V4" de profondeur x 31 VS»" de 
hauteur.

Lave-vaisselle Whirlpool
Lave-vaisselle à chargement par-devant,
2 poussoirs. Pièces et service après 
vente garantis I on. Ton or ou avocat 
$10 de plus. 24Ve" de largeur x 2414" 
de profondeur x 363b" de houteur.

ASPIRATEURS
Aspirateur-chariot Hoover
Boulon spécial pour nettoyer les 
coins; dévidoir automatique; régula­
teur d'aspiration à bouton-poussoir.
Accessoires. Ton cuivre antique. ■

Aspirateur-chariot "Hoover Powermatic”
Modèle "Celebrity W" offert avec tous 
les occessoires. Pièces et service après 
vente garantis I an. Ton or brillant.

"Electrikbroom" de Regina^
Aspirateur-balai léger et très efficace à 
suceur à topis, réglable à 3 hauteurs par 
cadran. Pièces et service oprès vente 
goronti» I on. Vert.

Aspirateur-balai Brentwood
Its magasins Woolco sont Its seuls 
dépositaires de cet aspirateur à 
codran "Dail-o-Nop" 4 positions.
Pièces et service après vente 
garantis I an. Vert.

Aspirateur-balai Brentwood
Dévidoir outomotique. Pièces et 
service après vente garantis I 
on. Vert.

Aspirateur-balai Hoover
Modèle transformable à cadran à 
plusieurs réglages Codron de sélection 
pour tapis. Nettoie facilement les coins.
Moteur 2 vitesses. Pièces goronties I on.

Aspirateur-chariot Eureka,
Son occossoire roto-motic octtonné 
por ie moteur en fait un modèle exclusif.
Borres de battage spéciales. Ensemble 
de 9 occessoires.

ch.
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Au coeur du problème, ces étudiants du CEGEP Lévis-lauzon ne perdent pas le nord. Penser à son orientation future n'empêche 
pas une petite occupation de temps à autre.

N'entre pas qui veut bien 
dans un CEGEP "occupé"

m

par Jean MARTEL

Si l’occupation d'un 
CEGEP par les étudiants ne 
modifie pas la vie pédagogi­
que de l'établissement, elle 
présente quand même des 
caractéristiques particuliè­
res, et la visite d'un CEGEP 
"occupé” — celui de Lévis- 
Lauzon — fait, prendre cons­
cience de ces changements.

Devant l'entrée, un barrage 
de chaises indique claire­
ment au visiteur que, comme 
au poste de douane, on ne 
peut franchir les portes de 
l’édifice qu’à certaines con­
ditions: être un employé syn­
diqué du collège ou bien 
remplir une tâche "essentiel­
le” (même si on n'est pas 
syndiqué), par exemple tra­
vailler à la cafétéria.

Le journaliste, qui se rend 
au CEGEP, doit exiber sa 
carte de presse, ce qu'il ne 
fait pour ainsi dire jamais.

A l'intérieur, des voix bien 
masculines qui s’efforcent 
d’être musicales remplacent 
la douce intonation des ré­
ceptionnistes habituelles.

Dans un corridor, des mate­
las sont étendus qui atten­
dent la centaine d'étudiants 
qui y dormiront pour que 
l'occupation se poursuive 
sans relâche.

Au point de vue de l’ensei­
gnement, que donne l’occu­
pation du CEGEP? Une visite 
dans les corridors permet de 
constater que les élèves et 
leurs professeurs sont dans 
les salles de cours et que 
l’enseignement se fait com­
me à l'ordinaire.

D’ailleurs, si les étudiants 
ont choisi d'occuper leur col­
lège plutôt que d'employer 
d'autres moyens d'action, 
c’est parce que cela ne les 
privait pas de leurs cours.

En plus des cours, il y a 
toute la vie d'un collège à 
organiser. Les étudiants ont 
voulu que l'établissement 
continue à fonctionner et ils 
ont agi en conséquence.

Us ont mis sur pied diffé­
rents comités: un comité 
d'ordre pour filtrer les per­
sonnes et empêcher le vanda­
lisme; un comité de récep­
tionnistes poouV recevoir les 
appels et les transmettre à 
qui de droit; un comité de 
garderie pour ceux qui ont 
des enfants; un comité d'ani­
mation; un comité de pre­
miers soins constitué de qua­
tre étudiantes en techniques 
infirmières; un comité d'ali­
mentation qui veille à nour­
rir les étudiants pour le 
souper et la soirée, parce que 
le personnel de la cafétéria 
quitte te CEGEP après 16h.

rencontre a eu lieu au Centre 
culturel, endroit considéré 
comme "terrain neutre" par 
les deux parties.

Entre-temps, les étudiants 
continuent toujours à s'oppo­
ser à un calendrier qui pro­
longerait leur session. Toute­
fois, ils seraient favorables à 
des réaménagements qui per­
mettraient de rattraper le

temps perdu et qui seraient 
le fruit d'ententes particuliè­
res avec leurs professeurs.

L'occupation du CEGEP 
Lévis-Lauzon a commencé 
avant-hier et doit se poursui­
vre du moins jusqu’à demain, 
journée au cours de laquelle 
le comité de„ stratégie de 
l’Association nationale des 
étudiants du Québec (ANEQ) 
doit réévaluer la situation et

décider si l’occupation des 
collèges doit se poursuivre 
ou non.

M. James Demers, membre 
de l'exécutif de l'ANEQ, a 
déclaré hier au SOLEIL que 
18 CEGEP étaient occupés 
par les étudiants et que les 
cégépiens d’autres collèges 
devaient aujourd’hui consi­
dérer la possibilité d'adopter 
la même méthode d'action.

Holt Renfrew ouvert vendredi jusqu'à 21 h.

Miss Renfrew

Des ensembles à un prix qui vous fera apprécier le printemps! $39 chacun.

Sans résistance

Avant-hier, au moment où 
les étudiants votaient en fa­
veur de l'occupation de leur 
collège, les dix administra­
teurs qui détiennent des pos­
tes patronaux ont quitté les 
lieux, sans que les étudiants 
soient obligés de leur signi­
fier qu'ils étaient évincés du 
collège, du moins temporai­
rement

« ^

Hier, le directeur général 
du collège, M. J Maurice 
Proulx, a convoqué un grou­
pe d étudiants pour étudier 
avec eux la loi 23 et la 
question du réaménagement 
du calendrier scolaire. Cette

En exclusivité. Frais coton satiné. Accueillez le printemps de la bonne façon. Et 
doublez votre plaisir en achetant les deux ensembles. A ce prix, vous le pouvez 
facilement! Noir, tan, blanc, bleu. Ensemble-pantalon: 5-15. Ensemble-jupe: 
7-13. Prêt-à-porter Miss Renfrew, au deuxième. Achat sur place!

HOLT RENFREW
Place de l'Hôtel de Ville, Place Ste-Foy

2 hres station, gratuit, Parc-Autos, Place de l'Hôtel de Ville.

entreposez vos fourrures chez h.r. - 692-3680

Québec, La Soleil. jeudi 22 ovril 1976
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5Morice, pourquoi n'or 
rêtes-tu pas de faire 

ces casquettes 
stupides?

Pt ANl I S Où est passé tout 
le monde?!

Morice? Occupe tes soirées 
autrement... Fois tes 

devoirs, ou lis un 
livre, ou alors. 
Morice? Morice?

t /l^,/»ii l‘/t"

t
Dr BEAUDOC

Après avoir vu ce precipice 
n importe qui ayant une 
tête «ir les épodes s'en 

•roit cher lui et 
essaierait d'oublier lotrt Ç0...I

C 'est elle?Vous pensez qu'elle 
o peur de sorter?

La foule énorme 
des spectateurs 
payants attend 
impatiemment 
que Diabolo 
apporaisse

Je le pense

MUH et JEFF 
ü7 HA-HA!Hé, papa, ^ ¥ 17

Et alors, comment 
dis-tu "bonjour" 

en algèbre?

Hé, Cicéron, 
dis-moi "bonjour” 

en algèbre
O.K.?

Maman dit que même 
si je suis 
je dois étudier 
mon anglais et 
mon algèbrel

Jeff veut que je 
lui dise "bonjour' 

en algèbre!

/
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.. J’Y LAISSE/ÏL NE ME
’ DICOMMENT TROU 

VES-TU TON NOU 
VEAU METIER, 

DINGO ?

TROP DE CHAUS-PLAIT PAS . 
yTELLEMENT^) SURES !

■M • • • #
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SCAMP

fn IL FAUDRA fai. 
RE DAVANTAGE AT 

TENDON OU 
JE VAIS »

Copyright by Walt Disney distnbxié par opera rmjwdi

HAGAR L'HORRIBLE

BLONDINETTE

les réserves d'Hagar
pour les C'est plein

de bon sens.jours de De l'eau
Qu'est-ce de pluiemmîUhque c'est?

ma

Ou est-ce qui vous 
fait aire qu’ils 

sont intelligents?^.

Bien, il n’y en aComme vous le savez, les 
hiboux sont les oiseaux j 
î les plus intelligentsias

Peut-être aimeriez- 
■. vous ocheter 
'— un hibou? r—

aucun qui paie des
«. t . ____ .impôts, n'est-ce pos? J.

LES PIERRAFEU

Mois, 
le GROS 

problème!..
C’est le plut
joli oeuf de

Pâques que tu as |_ .j! , ii ■ i.l! an•o oecorcjTton,
jomois fait! c'est facile!

•c’est de
le cocher.

■J&m

1



C IIOutkm, U Soleil, jeudi n ovril 1976

L'Université de Montréal est paralysée par une grève

ignés

l'Institut de microbiologie et 
d'hygiène Armand-Frappier 
(Montréal), concerne tout le 
personnel non professoral: 
bureaucrates, techniciens, 
hommes des métiers, prépo­
sés aux services et à l'entre­
tien.

Cependant, le travail a re­
pris ' depuis peu dans tes 
trois constituantes de l'UQ.

par Raymond BRANCON les facultés et écoles sur le
campus.

L'université de Montréal 
étudiants) est paraly- 

depuis hier matin, par la 
déclenchée par ses 

employés de soutien 
au Syndicat canadien 

la fonction publique 
qui ont établi des 
de piquetage devant

Ce débrayage; qui était 
prévu depuis des semaines, 
par alignement sur un mou­
vement semblable qui a ame­
né la fermeture, au début de 
mars dernier, des unités 
constituantes de l'Université 
du Québec à Montréal et à 
Chicoutimi, comme aussi à

Ma tête!v
Les offres de l'examen fatal d’une session, avant la libération des vacances... ou du travail 
de vacances, à la shop... A remarquer les petits bidules sur les pupitres: l'ordinateur de 
poche, un signe des temps, signe aussi que c'est un examen de maths... En avril, à 
Edmonton, comme partout ou il y a des étudiants.

Les professeurs et étu­
diants de l'université de 
Montréal n'ont pas franchi 
les piquets de grève mis en 
place, hier matin. Toutefois, 
les grévistes ne se sont pas 
opposés à l'entrée des étu­
diants au centre sportif de 
l'université, où ont pu se 
dérouler normalement les 
examens prévus.

Les négociations dans le 
secteur des employés de sou­
tien se sont poursuivies de 
façon intensive, hier, en dé­
pit du débrayage, à savoir, 
d'une part, avec l'administra­
tion de l'université de Mon- 
tréai pour les clauses norma­
tives du contrat collectif de 
travail et, d’autre part, au 
niveau de la table sectorielle 
incluant l'université de 
Montréal, l'université Con­
cordia (anglophone) et l'Uni­
versité du Québec à Mont­
réal, pour les clauses sala­
riales.

La durée de la grève du 
personne) de soutien semble 
étroitement liée à l'issue des 
négociations en cours.

Par ailleurs, l'université de 
Montréal signait, le 14 avril, 
sa première convention col­
lective de travail avec le 
Syndicat général des profes­
seurs, pour une durée transi­
toire d'un an (1er juin 1975 
au 31 mai 1976).
Université Laval

Par contre, le front syndi­
cal apparaît très calme à 
l'université Laval. La négo­
ciation entre le Syndicat des 
professeurs et l'université se 
poursuit régulièrement à rai­
son de deux séances par 
semaine. Alors que jusqu’à la 
mi-mars on a débattu des 
clauses portant sur la recon­
naissance syndicale, l’appli­
cation de la formule Rand, 
les temps libres pour activi­
tés syndicales, on s'est atta­
ché, depuis un mois, à la di 
scussion des clauses telle la 
promotion, la permanence, 
l'engagement, la charge de 
travail des professeurs.

Du côté du Syndicat des 
employés, les négociations 
progressent avec lenteur, 
parce qu'elles demeurent 
liées, pour l'essentiel, aux 
clauses salariales.

Une prochaine assemblée 
du Syndicat des employés 
permettra de faire le point, 
mais il semble exclu, dans 
l'immédiat, qu’un mouve­
ment de débrayage puisse se 
produire, comme ce fut le 
cas, hier, à l'université de 
Montréal.
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Avec le printemps, on prend le rythme de 
la terre; on vit en jeans et on se laisse emporter 
vers un univers de couleurs. Avec le printemps, 
l’Exode change le monde.

Jeans & jackets, tee-shirts, chemises.
LOIS, BRITTANIA, LE CULOTTER, RG., DOBBER

• L’Exode à Jadis, Charlesbourg.
• L’Exode à Place Laurier, Village Normand.
• L’Exode aux Galeries St-Jean, rue St-Jean.
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Le laveur

automatic

toilet bowl 
cleaner
nettoiephosphate free

sans phosphate ,rtr'ffk|lo'H'OC
Net 12II oz 1341 Occl ICSM/HdlCONet 1211 w (341 Occ) IWIVIIVI 
12on Itq net<341 Occ) automatiquement

nvisible shield I 
repels stains I

Nouveau i
bouclier ml 
•invisible _fiinvisible 

anti taches

automatic

toilet bowl 
cleaner

phosphate free ’nettoie
■ les toilettes
uon in4 ftu34i Occi êutomatiqucimint

à odeur de pin régulier
Avec

Dainty bol
tout est net dans les 
toilettes... un jet 
mesuré de liquide vert, 
à odeur de pin, ou de 
liquide bleu inodore, 
nettoie votre cuvette 
automatiquement!

Avec

Dainty y
il se forme une fine 
pellicule invisible qui 
empêche les taches 
et la décoloration 
de se former... 
automatiquement!

Avec

Dainty toi
tout est si propre, 
si net, si facile. On 
l’accroche dans la 
chasse...et il se 
met à la tâche 
au moins 300 fois... 
automatiquement!

Dainty to!, le nettoyeur 24 heures
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La Commission Pépin donne sa 

bénédiction aux compagnies 

papetières de l'est du pays
- OTTAWA (PC) — La Com­
mission de lutte contre l'in­
flation (CLI) a annoncé, hier, 
que les augmentations sala­
riales de plus de 14,000 pape- 
tiers de l’est du Canada 
avaient été maintenues à 14 
pour cent pour la première 
année de leur contrat de 
travail. Cette hausse de salai­
re est conforme au niveau 
établi en décembre dernier à 
la suite de la décision contro­
versée de la CLI touchant les 
travailleurs de la Irving Pulp 
and Paper.

Par ailleurs, après avoir 
examiné 13 contrats négociés 
avec 12 firmes, la CLI s'est 
prononcée en faveur d'une 
hausse de 11 pour cent pour 
la deuxième année, et ce, 
pour tous les papetiers.

Selon un porte-parole de la 
CLI, la décision ne diminue­
ra que légèrement les haus­
ses de salaire obtenues par 
certains travailleurs au cours 
des contrats de deux ans 
parce que l'augmentation de 
la première année a été 
reportée à la deuxième.

Augmentation majorée

Dans certains cas, la déci­
sion de la commission alloue­
rait aux travailleurs plus que 
ce qu’ils avaient obtenu à la 
table de négociation.

Les augmentations négo­
ciées par les travailleurs 
pour la première année al­
laient de 13.8 pour cent à 15.8 
pour cent. Dans un certain 
cas, la CLI a approuvé une 
hausse de 14 pour cent et 
dans deux autres elle a en­
dossé des augmentations 
plus généreuses que celles 
prévues par les contrats. La 
décision de la CLI a réduit 
l'augmentation pour la pre­
mière année consentie par 10 
compagnies.

Cependant, les hausses 
pour la deuxième année se 
situaient entre 8.9 pour cent 
et 10 pour cent, tandis que la 
commission a décidé que 
tous les travailleurs avaient 
droit à une augmentation de 
11 pour cent pour la deuxiè­
me année.

La décision de la CLI tou­
che les travailleurs représen­
tés par quatre syndicats de 20 
usines de l'Ontario, du Qué­
bec. du Nouveau-Brunswick, 
de la Nouvelle-Ecosse et de 
Terre-Neuve.

Ces contrats collectifs sont 
tous rétroactifs à la mi-1975 
et ont été signés à la suite de 
multiples débrayages qui ont 
duré de six à huit mois par

les 25,000 papetiers cana­
diens.

Les compagnies québé­
coises affectées sont les sui­
vantes, avec entre parenthè­
ses le pourcentage de hausse 
salariale original pour la 
première et la deuxième an­
née et le nombre d'employés:

— Price Paper Ltd., à

Chandler et Jonquière (15 et 
10 pour cent, 1,293 employés 
en incluant ceux de Grand 
Falls, T. N.);

— Eastern Canada News­
print, dans quatre localités 
du Nord québécois (13.8 et 10 
pour cent, 3,722 travailleurs);

- E.B. Eddy Co. Ltd., i 
Hull (14.7 et 9.6 pour cent, 
1,543 employés).

sondage gollup

Trois Canadiens sur cinq 
approuvent le programme 
de lutte à l'inflation

A l’échelle nationale, 
58 pour cent des Cana­
diens estiment que le pro­
gramme anti-inflation du 
gouvernement fédéral est 
une bonne chose; 30 pour 
cent croient, au contraire, 
qu’il est mauvais et 12 
pour cent sont indécis.

Il s'avère que les foyers 
comptant des profession­
nels et des administra­
teurs se rangent, de loin, 
parmi le plus important 
groupe favorable à la loi 
destinée à contrôler les 
tendances inflationnistes 
(69 pour cent); le 3e grou­
pe en importance recrute 
ses partisans dans les 
familles où des membres 
ont des affiliations syndi­
cales (52 pour cent). Entre 
les deux, à peu de distan­
ce de la catégorie des 
structures admiristrati-

ves, se situe celle des 
cadres et des commis (67 
pour cent).

Cependant, dans toutes 
les catégories examinées, 
quels que soient la' ré­
gion, l’âge, le sexe et 
l'occupation du chef de 
famille, il se dégage une 
majorité en faveur du 
programme contre l'infla­
tion.

A ce sujet, un total de 
1,071 adultes de 18 ans et 
plus ont été interrogés à

domicile, au début de 
mars. Cet échantillon­
nage est suffisant pour 
donner une image précise 
de la situation, compte 
tenu d'une marge possi­
ble d'erreur de 4 pour 
cent, dix-neuf fois sur 
vingt.

La question posée était 
celle-ci: "Pensez-vous 
que le programme du 
gouvernement fédéral 
contre l’inflation est une 
bonne ou une mauvaise 
chose?”

Bonne Mauvaise Indécis

National 58 30 12
Occupation
Professionnels,
administrateurs 69 24 7
Cadres, commis 67 28 5
Travail 52 36 12
Autres 54 29 , 17

La Beauce va fêter le 1er mai

EPAR JlGNEZ
sur l'achat 

de votre

Cli
INTERIEUR:
• LATEX
• SEMI- 

LUSTRE

PEINTURE
CIL

EXTERIEUR:
• COUCHE 

DE FOND
• LUISANT

VENTE 
DE PEINTURE

Cli
BLANC SEULEMENT

MISE EN COULEUR MOYENNANT UN 
LÉGER SUPPLÉMENT

de. peinte

GAL.

• LATEX D'INTERIEUR
• MAT D'INTERIEUR
• SEMI-LUSTRE D'INTERIEUR
• COUCHE DE FOND D'EXTERIEUR
• COUCHE DE FOND D'INTERIEUR
• BLANC D'EXTERIEUR LATEX
• BLANC D’EXTERIEUR A L'HUILE
• PORCHES ET PLANCHERS-GRIS

par Paul-Henri DROUIN 
du bureau du Soleil

SAINT-JOSEPH — A l'ins­
tar de la majorité des régions 
du Québec, ce sera fête dans 
la Beauce, le 1er mai pro­
chain. On soulignera d une 
façon particulière, l'état des 
conflits en cours dans cette 
vaste région qu’est la Beau­
ce. dont présentement, quel­
que 3,000 travailleurs sont 
touchés par un conflit de 
travail.

Il s'agit de quelque 1,100 
enseignants, de 1,400 travail­
leurs des secteurs des affai­
res sociales et du secteur 
privé, des 40 employés de 
l'imprimerie l'Eclaireur 
Ltée. de Beauceville, des 250 
employés de bureau de la 
compagnie Québec Télépho­
ne, à Sainte-Marie et Saint- 
Georges, qui, depuis hier, ont 
obtenu le droit de grève, puis

des employés municipaux 
des villes de la Beauce dont 
la présente négociation ne 
laisse présager rien de bon.
Manifestation

La fête du 1er mai dans la 
Beauce, s'ouvrira par une 
manifestation populaire dans 
les rues de la ville de Saint- 
Georges, et sera suivie d’un 
souper canadien et d’une 
fête populaire avec la pré­
sentation de sketchs sur les 
"lois matraques”, puis de la 
musique québécoise.

Bn communiquant ces ren­
seignements hier, un porte- 
parole du ''Comité des travail­
leurs réunis de Beauce 
(CTRB) a mentionné que 
"cette fête du 1er mai per­
mettra aux travailleurs de la 
Beauce, de fraterniser et d'ê­
tre solidaires, vu que depuis 
quelques années, les travail­

leurs au Québec ont fait face 
à des gouvernements tou­
jours plus matraqueurs les 
uns que les autres.

"Que l'on songe, a-t-il dit, 
que dans l'espace d’à peine 
six mois, les gouvernements 
fédéral et provincial ont pas­
sé quatre (4) de ces lois dites 
spéciales, toutes plus bruta­
les les unes que les autres et 
visant à briser la force de 
résistance des travailleurs.”

Financement
Vu que toutes les dépenses 

inhérentes à la fête du 1er 
mai, dans la Beauce, seront 
assumées par les travailleurs 
eux-mêmes, un comité de 
financement a été mis en 
place, et à' cet effet, une 
collecte populaire (genre 
passer le chapeau) est tenue 
jusqu'au 28 avril.

Il s'agit de demander aux

Les employés des Cooprix de 
Montréal approuvent l'accord

MONTREAL (PC) - Par 77 
voix contre cinq, les 140 
employés des trois magasins 
d'alimentation Cooprix de la 
région de Montréal ont enté­
riné (entente de principe 
conclue à la table de négo­
ciation.

Techniquement, le contenu 
de l'entente de principe 
pourrait encore être rejeté

par le conseil d’administra­
tion de la Coopérative des 
consommateurs de Montréal, 
même si cette possibilité est 
peu prnhahle selon des sour­
ces bien informées. En effet, 
le conseil d’administration 
ne se prononcera que ce soir 
sur l'entente.

La section locale 500 de

l'Union des employés de
commerce (FTQ), qui repré­
sente les employés des Coo­
prix, a publiquement remer­
cié hier le vice-président de 
sa propre centrale, M. Fer­
nand Daoust, qui avait ac­
cepté d'agir comme média­
teur dans ce conflit, à la 
demande des deux parties

I

ENTREPOT 
à louer
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• 4,200 PIEDS CARRES D'ENTREPOT
• ECLAIRE ET CHAUFFE
• CENTRE-VILLE
• LIBRE IMMEDIATEMENT
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Prix k discuter sur Its lieux.
Visible le jour seulement 
du lundi au vendredi.

S 'adresser à Roger Tremblay

LE SOLEIL
Québec, Que. - TeL MT-3241
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travailleurs syndiques une 
contribution de $0.10 cents, 
et compte tenu des efforts 
d’organisation qui sont dé­
ployés en ce moment pour 
faire de cette fête-du 1er mai 
une réussite à tout point de 
vue, car l'on attend plus de 
700 travailleurs, un service 
de garderie sera à la disposi­
tion de tous les gens qui 
désirent participer aux mani­
festations du 1er mai.
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DEPOSITAIRES

MARCEL ASSELIN
St-fiorvais 

* Cté Bollochasse

J,A. BEAUDET INC.
St-Henri

Cté Lévis

BEAUMONT PAYSAGISTE
INC.

4385, bout. Hamel 
Ancienne-Lorette

JEAN-MARIE CARON
10334, av. Royale 

Ste-Anne-de-Beaupré

JOSEPH
L'Islatville

Cté L Islet

ROMEO CARRIER
Ste-Claire

Cté Dorchester

CLAUDE CHABOT
« FRERES ENR. 

Sl-Patrice de Beaurivage
Cté Lotbinière

ERNEST CORRIVEAU
St-Vallier

Cté Bellechasse

RENE PLANTE T.V.
EUR.

$I-D*nien
Cté Bellechasse

DECORATION GIFFARD
3166, Chemin Royal 

Giffard, Québec

FERNAND DESCHENES
St-Aubert

Cté L’Islof

MARCEL DION
5566, tra Avenue

Charlesbourg, Qué.
e

ARMAND DOYON
Sl-Lambert

Cté Lévis

GERARD POITRAS
Bosquet

Cté Lolbinière

JOS. DROUIN & FILS
ENR.

8067, avenue Royale 
Château-Richer

ALPHONSE FOURNIER
«FILS

Honfieur
Cté Bellechasse

CHARLES FOURNIER
Portneuf-Station

Cté Portnaut

SAMUEL FOURNIER
Frampton

Cté Dorchester

QUINCAILLERIE SIOUI
1 FRERE

Village Huron 
Lorottuville

MARCEL FRENETTE
St-Basile

Cté Portnaut

P.-E. GAGNON
848, avenue Royale 

St-Joan
Ile d’Orléans

DECORATION MURATEK
INC.

272 est, rue St-Joseph 
Québec, P.Q.

D. GAUYIN INC,
Ste-Calherina

Cté Portnaut

QUINCAILLERIE VEILLEIT
ERU

320, rut $t-Jo$eph
Lauzon

LUCIEN 6CDIN
St-Casimir

Cté Portnaut

JEAN-PAUL HEBERT
Scott Jonction

Cté Dorchester

ROSARIO HOUDE
Grondines

Cté Portnaut

MAURICE JALBERT
St-Pamphile

Cté L Islet

LOUIS RHEAUME
286, Iru Avenu» 

Lac-St-Charlas

J. HECTOR LACHANCE
1475, av. Royale 

St-Lauront, lia d'Orléans

OSCAR LACHANCE
St-Ferréol

Cté Montmorency

RENE LAMBERT
161, rue Commerciale 

Sf-Jean-Chrysostome

«

PHILIPPE LAROCHE
Laurier-Statioi

Cté Lofbimere

JEAN-DENIS ROY
8, rue Richard 

Sl-Romuald

J.-A.-R. LEMAY ENR.
St-Agapit

Cté Letbinière

MME HENRI LETOURNEAU
St-Lazaro

Cté Ballechasse

MAGASIN CO-OP
ST-ANSELME
St-Anselme

Cté Dorchastor
•

STE-CROIX i 
Ste-Croix

Cté Lotbinière

J.-B. SEYI6NY ENR.
Breakeyville

Cté Lévis

DOMINIQUE MARCOUX
Ste-Marguerite

Cté Dorchester

DANIEL MARTINEAU
Ste-Agath#

Cté Lobiniére

J.-A. MATTE & FILS -
INC.

170, rue Ste-Agnés 
Oonnacona

CLAUDE MICHAUD INC
8345, boul. Henri-Bouratsi 

Charlesbourg, Qué.

STUDIO GEORGES INC.
Clermont

Cté Charlevoix

A.NAPERT1 FILS
ENR.

St-Sylvostre
Cté Lotbinière

ROCH NOEL
Armagh

Cté Baliechasie

LUCIEN PARE & FILS
LTEE

St-Marc-des-Carriéres
Cté Portnaut

THOMAS PATRY
Beaumont

Cté Bollochasse

1
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■Bombardier s'explique avec
par Real LABERGE
du bureau du Soleil

LA POCATIERE - La di­
rection de Matériel de trans­
port Bombardier Ltée est 
d'avis que son usine de La 
Pocatière ne devrait aucune­
ment être visée par la loi 
anti-inflation, au même titre 
qu'une nouvelle entreprise 
commençant ses opérations.

C est l'argument principal 
qu'invoque la filiale du 
transport en commun de 
Bombardier, dans une lettre 
transmise hier à la Commis­
sion de lutte contre l'infla­
tion. pour justifier les dispo­
sitions monétaires du contrat 
de travail ratifié jeudi der­
nier par ses employés syndi­
qués avec la CSN, après une 
grève de quatre mois et demi.

L'entente ainsi intervenue 
comportait des augmenta­
tions d'environ 48 pour cent, 
pour les trois années de la 
nouvelle convention collecti­
ve, avec uife hausse salariale 
de 24.3 pour cent et des 
bénéfices marginaux évalués 
à 8 pour cent, pour la premiè­
re année.

Compte tenu toutefois des 
exclusions permises par les 
mesures anti-inflationnistes, 
notamment en ce qui con­
cerne les reclassifications du 
personnel, l'assurance- 
chômage et les accidents du 
travail, ces majorations se­
raient ramenées à des taux 
respectifs de 26.2, 8.9 et 6.8, 
pour les trois années du 
contrat, et à un total de 42 
pour cent, selon les calculs 
précis préparés par la com­
pagnie, aux fins d'approba­
tions de la commission.

Entreprise nouvelle

Il s’agirait là d'une 
augmentation de rémunéra­
tion ne venant pas à l’encon­
tre de l'esprit de la loi, 
d'après la compagnie, étant 
donné les modifications de la 
nature de cette entreprise.

A ce sujet, l'employeur pré­
cise que la vocation de cette 
usine, qui a fabriqué des

motoneiges jusqu'en novem­
bre 1974, a été chargée pour 
celle de la fabrication de 
wagons de métro en février 
1975, à la suite du contrat de 
$118 millions obtenu de la 
Commission de transport de 
la Communauté urbaine de 
Montréal, le 31 mai 1974. "Ce 
qui est considéré comme du 
matériel roulant lourd et 
peut se situer entre la cons­
truction d'autobus et la cons­
truction de wagons de che­
mins de fer", précise la com­
pagnie.

En conséquence, Matériel 
de transport Bombardier se 
croit justifié de revendiquer 
un lien historique basant son 
échelle salariale sur les en­
treprises du même secteur.

A l'appui de cette conclu­
sion, la compagnie prend à 
son compte une opinion fer­
mement soutenue par la par­
tie syndicale, à l'effet que le 
travail maintenant effectué 
par l’entreprise est bien dif­
férent du travail effectué an­
térieurement et qu'il ne faut 
pas les mêmes qualifications 
et classifications pour cons­
truire des wagons de métro 
et des motoneiges. Certaines 
opérations, les produits, le 
secteur industriel, et le mar­
ché de l'entreprise sont "tout 
à fait nouveaux", souligne la 
'compagnie.

C'est pour ces raisons, 
ajoute la direction de Bom­
bardier, que des cours d'en- 
tralnement d'une durée de 
six semaines ont été dispen­
sés à la majorité de ses 
employés, et que tous ses 
employés ont dû se soumettre 
à une période de familiarisa­
tion pouvant aller jusqu'à six 
mois.

La lettre à la commission 
anti-inflationniste fait encore 
état de difficultés à recruter 
certains employés spéciali­
sés tels qu'outilleurs, machi­
nistes et électriciens, qui ont 
obligé l'entreprise à consen­
tir des compensations sup­
plémentaires, pour s’assurer 
ce personnel, dans le passé.

La compagnie motive enfin 
ses hausses monétaires en 
s'appuyant sur l'indexation 
de coût prévue par le contrat 
de la CTCUM, par les 
augmentations de salaires et 
de matériaux.

"Toutes ces considérations 
reposent sur les recomman­
dations formulées dans le 
rapport du médiateur spé­
cial, M. Roland Tremblay", a 
signalé hier au SOLEIL le 
directeur général de l'usine 
de La Pocatière, M. Raymond 
Royer.

Quant à la reprise du tra­

vail, le directeur du person­
nel de Matériel de transport 
Bombardier, M. GaéUn Tes­
sier, a précisé que tout s'est 
déroulé sans accrochage. 
Quelques-uns seulement des 
179 employés rappelés au 
travail, mardi et hier, selon 
l’entente intervenue avec le 
syndicat, n'étaient pas immé­
diatement disponibles. Ils re­
prendront leur travail d'ici la 
fin de la semaine.

On sait que les autres em­
ployés non touchés par le 
protocole de retour au tra­
vail, au nombre de 31, seront 
rappelés au fur et à mesure 
de la reprise des opérations 
de l'usine. Il en sera égale­
ment ainsi pour environ 70 
employés encore en chômage 
et sur les listes de rappel, au 
moment du débrayage, le 2 
décembre dèrnier.

Quant à la décision de la 
Commission Pépin, M. Tes­
sier a déclaré n'avoir obtenu 
aucune information pouvant 
indiquer à quelle date les 
commissaires seront en me­
sure de se prononcer sur le 
nouveau contrat de travail de 
Matériel de transport Bom­
bardier.

II a dit espérer que la 
commission tiendra compte 
du fait qu'il s’agit du premier 
cas faisant suite à une grève 
aussi prolongée.

Dans une semaine,
tout le inonde 

vaygoùter!

VEUVE

SEVERY.
;‘*T tM*ourtni< >u c<«*M

t* Vitim ro«Muic •( 
Madam# Vtüv# h s«v«y 
•’intuit II. POUT 400

Pour les vrais connaisseurs de gros gin, 
la Veuve Sévery ça veut tout dire.

Depuis près d’un demi-siècle, elle n’a 
pas chàngé. Toujours la même qualité 
suivie qui a su plaire à notre clientèle.

La prochaine fois, demandez une 
“Veuve”, vous m’en donnerez des 

nouvelles.

Distille et embouteillé au Canada, suivant la vieille formule de Madame Veuve H. Sévery, Hasselt.
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la commission Pépin

Vérification
Edward Kromer vérifie l'imposante roue de 68 pieds de diamètre constituant le plateau au Forum d”'Ontario Place", à Toronto. 
Le complexe ouvre le 22 mai.

RHNGE
Quand le goût dépasse la mode.

Place Laurier.

Marie-France aime le sport d’un amour physique. C'est sa façon d'amener l’esprit à comprendre le 
corps, de chercher sans cesse à parvenir à la beajté. Beauté du corps, sagesse d’esprit, souplesse 
de la démarche; l’impression charmante d’une allure active. (Elle vous attend à Place Laurier).

$35.°°
$35.°°
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Pas question de débrayage pour l'instant à la
Québec, le Soleil, jeudi 22 avril 1976

CTCUQ
par J.-Jacques SAMSON

Toute menace de grève des 
450 chauffeurs de la Commis­
sion de transports de la Com­
munauté urbaine de Québec 
est écartée, tout au moins 
d'ici la fin du présent mois.

Le comité de stratégie du 
syndicat n'a en effet pas 
encore expédié d’avis de grè­
ve au ministère du Travail et 
ne prévoit pas le faire avant 
lundi prochain, si jamais il 
décidait d’avoir recours à ce 
moyen de pression pour hâ­
ter le renouvellement du con­
trat de travail des chauffeurs, 
expiré depuis le 31 décembre 
1975.

Un tel avis légal doit précé­
der de huit jours un arrêt de 
travail.

Les pourparlers se sont 
poursuivis d’une façon inten-

Les 14 employés de bureau 
de l'Union internationale des 
ouvriers du vêtement pour 
dame à Montréal sont en 
grève depuis hier. Ces em­
ployés sont membres de l’U­
nion internationale des em­
ployés professionnels et de 
bureau (section 57).

Les employés ont débrayé 
par suite d une impasse dans 
la négociation d'un nouveau

sive au cours des derniers 
jours, en présence du conci­
liateur affecté au dossier et 
certaines clauses mineures 
de la prochaine convention 
pourraient bien être para­
phées par les deux parties 
dès aujourd'hui.

Selon le négociateur syndi­
cal, M. Joseph Biedron, de la 
Fédération des services pu­
blics (CSN), les trois princi­
pales revendications des 
chauffeurs n'ont pas encore 
été étudiées. Il s'agit des 
échelles salariales, de la sé­
curité d’emploi pour les tra­
vailleurs souffrant de mala­
dies cardiaques et des mesu­
res disciplinaires imposées 
aux chauffeurs, en vertu d'un 
système de points de déméri­
te négocié entre la partie 
syndicale et la Commission 
de transport.

contrat de travail. Leur der­
nière convention collective a 
expiré le 31 décembre 1975, 
nous apprend un communi­
qué syndical.

M. Si Bresner, directeur de 
l'Union au Canada, a dit que 
les principaux points à négo­
cier étaient les salaires, les 
journées de congé de mala­
die et la prime de vie chère.

Les chauffeurs de la 
CTCUQ réclament la parité 
salariale avec leurs collè­
gues de Montréal. Ces der­
niers perçoivent depuis le 
1er janvier $6.26 l'heure et 
recevront, le 1er juillet, $6.90 
l'heure. Le salaire actuel 
d'un chauffeur à l'emploi de 
la CTCUQ est de $5.55 et le 
rattrapage désiré entraîne­
rait une augmentation de 
l’ordre de 18.5 pour 100 pour 
la première année du nou­
veau contrat de travail.

L'offre patronale prévoit 
des augmentations de l'ordre 
de 10 p.c., 8 p.c. et 6 p.c. pour 
les trois années de la conven­
tion proposée. M. Biedron 
soutient que les liens histori­
ques justifient les revendica­
tions des chauffeurs de la 
CTCUQ.

La publicité 
vous aide 

à choisir

ii BUREAU CONSULTAT» 

oc la aaucnf au canada

Les employés d'un 
syndicat en grève
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CARTES MASTER CHARGE
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A L'ENTREPOT

UNIVERS DECOR, INC
563rteTRANSCANADA, 

ST- DAVID, LEVIS 837-3604

directement 
de notre entrepôt

TAPIS — 100% NYLON
Stiay boucle — d relief 
Multicolore

PRELART CRYSTAL FLOOR
Sans ciraqe. largeur 12 pieds

P-6?d'enlrepof S5 95 v c
PRIS SANS LIVRAISON

Reg $10 95 v c 
Prix d entrepôt S9 50 v c
PRIX SANS LIVRAISON

$5.75$8.95 v.c

TRES BEAU HAUTE-MECHE 
ARMSTRONG"

Un choix varié de couleurs
100% polyester
Reg S18 95 v.c
Prix d entrepot SI 7 95 v.c
PRIX SANS LIVRAISON

TUILES ENCOCHEES
Vinyl armante 
12 X 12
Reg SO 40
Prix d entrepot SO 35
PRIS SANS LIVRAI!IVRAISON

33<
IVRAISON

$18.95 v.c

- SERVICE A DOMICILE
— ESTIME GRATUIT

-SERVICE DE DECORA 
TION

— SERVICE DE NETTOYA 
GE A LA VAPEUR

Les rencontres de concilia­
tion se poursuivront en fin de 
semaine. "Ce n'est pas avant 
la semaine prochaine que 
l’on pourra dire quelle allure

prendra le conflit", concluait 
M Biedron.
Enquête policière

Un porte-parole de la 
CTCUQ a par ailleurs laissé

savoir hier que des enquê­
teurs de la Sûreté du Québec 
avaient rencontré les diri­
geants de la CTCUQ pour 
prendre connaissance des 
plaintes formulées par la

commission sur des manoeu­
vres de harcèlement et d'inti­
midation dont elle aurait été 
victime mercredi dernier.

Le service de l'information

de la CTCUQ rapporte que 
des dommages matériels ont 
été causés aux propriétés de 
quatre inspecteurs de la com­
mission. ainsi qu'à certains 
véhicules.
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Il est parfois rassurant de savoir 
qu’on enfourche une moto 
à laquelle on peut se fier.

Que tu te trimbales sur la 
transcanadienne ou que tu t’aventures dans des 
sentiers déserts, quoi de plus rassurant que de 
savoir que tu as enfourché une moto à laquelle 
tu peux te fier.

C’est peut-être pour cette raison que 
Honda vend plus de motos que n’importe qui 
d’autre.

Nos dossiers sont remplis d’anecdotes 
nous venant de motocyclistes qui ont mené leur 
Honda dans des endroits où les seuls moyens de 
transport sont encore l’âne, la mule ou le 
chameau. Nous avons aussi des témoignages 
que certaines Honda ont roulé plus de 100,000 
milles et n’ont exigé que l’entretien routinier 
pour rouler sans ennui.

Tu peux acheter une Honda parce qu’elle 
est belle et que son rendement est supérieur aux 
autres. Toutefois, la fiabilité et la durabilité qui 
y sont incorporées ne te coûtent pas un sou de 
plus.

Nous sommes portés à croire que c’est 
parce que nous construisons des motos fiables 
que nous nous sommes mérités le premier rang.

Nous sommes aussi portés à croire que 
c’est pour cette raison que nous y resterons.

mène partout.

GALERIE DES SPORTS
688 ST-VALLIER, QUÉBEC, QUE.

TEL.: 681-6386

PAT ASSELIN SPORT
ENR.

341, B0UL MAILLOUX
LA MALBAIE, CH CHARLEVOIX, 

TEL.: 439-3944

J0S. BESSON
INC.

M, RUE 0EQUEN 
MISTASSINI, QUE.

TEL.: 276-2883

AUCLAIR AUTOS & SPORTS
LTD.

200 BOUL HAMEL
QUEBEC, QUE.

TEL.: 681-3533

MATANE CHAIN SAW
471, MARE EST

MATANE
TEL.: 562-1106

MICHEL LAVALLÉE
•0, RUE ST-ARTHUR 
MRTNEUF STATION

CTÉ MRTNEUF
TEL.: 286-6248

DUFOUR & LAPOINTE
AUTOMOBILES INC.

BOUL VACH0N
STE-MARIE 0E BEAUCE

TEL.: 387-6641 ou 5222

LES SPORTS G. LEVESQUE
INC.

16M, B0UL BABOUflIE 
MONT-JOLI

CTÉ MATAFÉ0IA
TEL.: 775-4462

^SI-GéOBOfS STATOnV

COUTURE AUTOS SPORTS
INC.

•O, ROUTE LAIUEUX 
■ERNIERES, QUÉ.

TEL.: 831-0922

LANGLOIS FRÈRES
ENR.

143 OUEST. ST-JEAJI-BAPTISTt 
M0NTMA4NV

TEL.: 248-3276

FLORIAN MARCOUX
M, RTE KENNEDY

LEVIS, QUÉ.
TEL.: 837-5856

U CIE SPORAMA
LTÉE

411 OUEST, SACRÉ-COEUR 
ALMA, QUÉ.

TEL.: 688-8328

JJ. LEVESQUE SPORTS
ENR..

CI. 234
CHANDLER, QUÉBEC
TEL.: 689-2624

MINI-MECANIK INC.
m, AV. CATHÉDRALE 

RM0USKI,
mt

TEL.: 723-9424

RIV1ÈRE-DU-L0UP
SCIES t CHAINES ENR.

4M, LAFONTAINE
RIVIÈRE-OU-L OUF, QUE.

TEL.: 862-4357

HAMILTON 1BOURASSA
LTÉE

271, N0UL LASALLE 
BAIE-C0MEAU, QUÉ.
TEL.: 296-4938

LEO AUTOMOBILE
LTEE

2M, HOTEL DE VILLE 
CHICOUTIMI, QUE.
TEL.: 543-0743

L AUTO-NEIGE POHT-JOU
ENR.

22, RUE FOURNIER
ST-JEAN FORT-JOLI, QUÉ. 

TEL.: 598-6100

MOTO PIERRE STE-FOY
2490 CHEMIN STE-F0T 

QUEBEC, QUE.
TEL.: «51-1572

GÉRARD NEAULT
71, SOUL CA0UETTE 

THETF0R0 MINES,
QUÉ.

TEL.: 335-6226

WILL MAC INC.
IM. BOUL FERRON 

NEW-RICHMONO, QUE.
TEL.: 392-4426
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Rendez-vous à Jadis

et faites le tour de tout un 
monde de boutiques.

Découvrez le vrai plaisir
de choisir,

/

dans une
ambiance nouvelle, %

i i 
% i

détendue et agréable.
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C’est à Jadis que les 
beaux jours commencent. 
A Jadis, c’est le printemps 
partout. 6)'

I I «mmdS à Charlesbourg
Une nouvelle conception de centre d’achat.
JADISr 5555, 3ème Avenue, Ouest, vio Boul. de fo Capitale, Sortie - Ire Avenue
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Mme Lamontagne remet en cause 
le sens du Carnaval de Québec

par Louise PICAKD

Pourquoi fêter en 1976, 
alors que les temps sont 
graves, qu'il faut planifier 
l’avenir, établir des priorités 
régionales, donner à chaque 
pôle économique sa vocation 
propre, implanter l'industrie 
sans déséquilibrer l'éco­
logie.

Pour bon nombre de gens, 
à un tel moment de crise, il 
semble presque sacrilège de 
gaspiller du temps précieux 
à "fêter". C'est pour toutes 
ces raisons et bien d'autres 
encore qu’on cherche, sans 
doute, pour se donner bonne 
conscience, i justifier la fête.

11 faut, dit-on, la rentabi­
liser, en faire un événement 
commercial. Fêter, non pas 
pour oublier la réalité de 
tous les jours mais pour 
réaliser un carnaval profita­
ble à la région socio­
économique 03.

Ces propos d’un exposé de 
Mme Mary Lamontagne sur le 
"sens de la Fête" remet­
taient en cause le sens vérita­
ble d’un carnaval comme ce­
lui de Québec.

Au cours d'un déjeûner 
"Patrons-secrétaires", qui 
avait lieu, hier, au Château 
Frontenac, Mme Lamontagne 
a tenu à féliciter l’Associa­
tion nationale des secrétai­
res (internationale) de la sec­
tion de Québec d’une telle 
initiative.

Rien de tel pour oublier la 
routine et les soucis quoti­

diens de 9 a 5 pour un petit 
moment.

Faisant une rétrospective 
des fêtes hivernales à Qué­
bec, lesquelles remontent 
aussi loin que Champlain 
qu elle décrit comme "un 
homme de vision doué d'un 
sens de l'humain plus répan­
du, à cette époque préjansé­
niste qu'aujourd'hui", c'est 
lui qui en aurait donné le ton 
en fondant, à Port-Royal, 
pendant l'hiver 1606-07, l'Or­
dre du Bon temps, le premier 
"ordre" du Canada qui a 
précédé les Jésuites, les Ré­
collets, les Dominicains, sans 
mentionner celui de Jacques- 
Cartier.

A cette époque, il fut con­
venu que chaque gentilhom­
me à tour de rôle, prenait à 
son compte la responsabilité 
des festivités qui étaient ab­
solument de rigueur (specta­
cles, vins, repas, etc.).

Cette façon d’oublier les 
désagréments d'un climat ri­
goureux n’a pas tellement 
changé au Québec et la fête 
demeure à l'honneur chez les 
Québécois, fait remarquer la 
conférencière. Elle se mani­
feste, à travers les années, 
sous des formes diverses: 
fêtes de famille, fêtes reli­
gieuses, fêtes populaires, la 
SaintJean, sans compter les 
variations séculaires contem­
poraines comme le carnaval 
de Chicoutimi et la Chan- 
t'Août, sans oublier la Super- 
francofête.

Quant aux carnavals 
d'hiver de Québec, qui ont 
réapparu sporadiquement, 
elle rappelle celui de 1880

qui fut parmi les plus glo­
rieux. Mais le plus remarqua­
ble remarquable du 19e siè­
cle fut celui de 1894 où l'on 
vit, pour la première fois, des 
monuments de glace vive, 
oeuvres du sculpteur Louis 
Jobin.

En 1976, poursuit Mme La­
montagne, un chevalier mo­
derne a voulu assumer ie 
rôle de monsieur de Talon en 
contestant le carnaval de 
Québec. "Scandalisé par le 
sort épouvantable qu’on fait 
subir aux duchesses du Car­
naval, il se porte à leur 
défense, caméra ( à la main, 
prêt à étaler devant le Cana­
da tout entier, la vérité jus­
qu’ici cachée sur le carnaval

de Quebec et les basses moti­
vations de ses promoteurs."

On aura reconnu ici le 
producteur du film "Le So­
leil a pas d’chance" de Ro­
bert Favreau.

Résistant à la tentation de 
s'engager dans la polémique, 
elle croit cependant que le 
moment est peut-être bien 
trouvé de remettre en ques­
tion cette fête qui dure, de 
façon plus ou moins conti­
nue, depuis 300 ans et se 
méfier "des arpenteurs- 
géomètres en ce domaine 
"qui se donnent comme de­
voir de calculer, de façon 
scientifique et très superfi­
cielle la valeur d'une fête, en

scrutant, disséquant et analy­
sant, au .moyen de leurs ins­
truments raffinés, tous les 
aspects du Carnaval."

La fête, poursuit-elle, c'est 
le monde à l'envers, c'est le 
contraire du bon sens. Analy­
ser ses manifestations n’a 
aucun sens. Il faut, pendant 
un certain temps, sortir de 
son univers habituel pour 
vivre selon d'autres règles. 
Malheureusement, tous n'en 
sont pas capables. Dépourvus 
d'imagination, ils sont con­
damnés à subir les événe­
ments, prisonniers derrière 
des murs de leur propre 
fabrication. Us n'entrevoient 
pas le monde de l'autre et il 
faut les plaindre.

louer
ESPACE A BUREAU, 

SALLE D’ECHANTILLON 
OU ENTREPOT, 

etc.

• 1,400 PIEDS CARRES

• ECLAIRE ET CHAUFFE

• CENTRE-VILLE

• LIBRE IMMEDIATEMENT

• TRANSFORMABLE EN BUREAUX

Prix à discuter sur les lieux.
Visible le jour seulement, 
du lundi au vendredi.

S'adresser à Roger Tremblay

LE SOLEIL
Québec, Qué. • Tél.: 6474241
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GRAND DUKE
UNE DES TROEL0JJS 
GRANDES VOÔKÀ 
DU MONDE As640

Une vodka? 
Tiens bien 
ma tuque, 
on va prendre 
un grand duc.

•les résultats d une recherctie 
nous permettant de taire cette 
affirmation sont disponibles 
en .-cuvant a

Services au» consommateurs 
a/s Walter Trudeau 
Les Distilleries Corby Ltee 
Case postale 308 
Succursale 6. Montréal
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GRAND
DUKEvoôkà

371 D 25 02 $6 40 
371 E 40 02 $9.85
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Un camion agréable et solide
comme seul un Ford peut l'être.

LE NOUVEAU
FORD COURIER

FORD COURIER

Un petit camion audacieux qui s’est fait un grand nom. Construit 
\ Ford est fier de lui avoir donné son nom.

De grands chargements. Un grand nom!
Il est capable d’en prendre...11 offre beaucoup d'espace pour 
le chargement et pour les passagers. Sa capacité de charge 
totale est de 1400 Ib. Le Courier est aussi robuste que 
pratique. Il est soutenu par la réputation de Ford et par le 
réseau national de concessionnaires Ford et Mercury.

Agréable à conduire.
Prenez le volant et vous verrez que c'est plus qu'un camion. Le 
Courier a été conçu c'a façon à rendre votre conduite encore 
plus agréable II est impatient, alerte et répond à toutes vos 
exigences.

Nouvelle cabine plus spacieuse.
Le nouveau Courier possède une élégante cabine encore plus 
spacieuse qui procure plus de confort au conducteur et aux 
passagers.

De bonnes nouvelles 
concernant la jauge d’essence.

Le millage au gallon du Ford Courier est fantastique, compte 
tenu de la vivacité que vous procurent son moteur de 1800 cc 
à arbre à cames en tête çt sa transmission manuelle à quatre 
vitesses. Et la nouvelle transmission manuelle à cinq vitesses 
dont une surmultipliée permet de faire encore plus de milles 
au gallon.

Renseignez-vous auprès du concessionnaire Ford ou 
Mercury au sujet des autres nouvelles caractéristiques et 
options du Courier, et profitez-en pour l'essayer!

Certains équipements représentés sont livrables en option 
moyennant supplément.

On fait toujours un bon achat... 
chez les concessionnaires Ford et Mercury. FORD

Offre spéciale Bombardier* Puch: 
Une couverture â pique-nique.
Venez vite chercher votre couverture 
à pique-nique d’une valeur de 
$19.95 pour seulement $9.95!
Votre concessionnaire Bombardier est si impatient 
de vous montrer ses cyclomoteurs Bombardier 
Puch qu'il vous fait une offre bien tentante qui ne 
vous engage à rien: une superbe couverture à 
pique-nique pour seulement $9.95. C'est la 
couverture qu'il faut avoir chez soi, idéale 
pour la maison de campagne, pour la 
plage, le camping. Elle est grande..
62" x 62" et de couleurs vives. Elle se 
plie dans une housse matelassée qui 
vous servira de coussin pour assister 
aux matchs de baseball!
Venez chercher votre couverture à 
pique-nique Bombardier Puch chez les 
concessionnaires Bombardier 
participants' pendant qu'il en 
reste encore.

Un cyclomoteur Bombardier Puch. c est bien plus drôle qu'une 
bfcyclette et bien plus commode qu une motocyclette* C est 
leqef, facile a conduire, et ça consomme moms d un gallon oux 
100 milles Une transmission automatique un système de suspen­
sion a mere et avant très confortable, un putssont moteur de 
46 ce c est tout ce qu'N vous faut pour passer un bel efe

Pour ovoe redresse du concessionnaire Bombardier 
Puch le plus proche, veuillez contacter la zone de 
distribution Bombardier limitée la plus proche

tone du

1350 Nobel 
Boucherville. Que 
514-527-4361

Zone de Zone de
i'Ontario l'Atlantique
2B rue Come C P 670 
Barrie Ont Shedloc N B 
705-726-6600 506-532-4454

PUCH
cyclomoteurs

* 'Marques de commerce de Bombarder i«6e

SPORTS BOISOHATEL ING.
Votre centre de le moto pour le côte de Beaupré 
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L idée de sauver le vieux fort de Lauzon est relancée
par Gillet PEPIN

du bureau du Soleil

LEVIS — Pourquoi laisser 
pourrir le vieux fort de Lau­
zon, quand il y a d’innombra­
bles possibilités de l'ex­
ploiter?...

C'est sur cette note d'un 
appel à la participation po­
pulaire et d'une invitation à 
multiplier les démarches au­
près des élus du peuple 
qu’un groupe de 18 adultes, 
étudiants en techniques ad­
ministratives au CEGEP Lé- 
vis-Lauzon, vient de dévoiler 
son rapport sur les possibili­
tés d'utiliser de façon inté­
ressante le vieux fort actuel­
lement abandonné.

Une douzaine de personna­
lités de la Rive-Sud, dont 
plusieursétantévidemmentin- 
téressérs au développement 
touristique dans la région, 
ont assisté à ce dévoilement 
de dossier.

Le groupe d'étudiants avait 
choisi le sujet du fort Lauzon, 
particulièrement dans le ca­
dre d’un cours en marketing.

Il a préconisé divers modes 
d'utilisation, pour intéresser 
non seulement les touristes 
étrangers mais aussi la popu­
lation locale en y suggérant 
plusieurs manifestations à 
caractère socio-culturel et 
récréatif.

L'étude n'a malheureuse­
ment pas porté sur l’aspect 
administratif.

Le gouvernement

Aux dernières nouvelles, 
ce que l'on sait du côté 
gouvernemental, c'est que 
Parcs Canada prévoit dé­
penser environ $2 millions 
dans un plan quinquennal de 
restauration, dont la mise en 
oeuvre débuterait en 1977. Ce 
projet, déjà retardé à quel­
ques reprises, viserait à faire 
du vieux fort de Lauzon un 
centre touristique culturel et 
récréatif.

En attendant, le fort est 
dans un état pitoyable, et 
l'incertitude du projet gou­
vernemental incite plusieurs 
personnes à interpréter le 
nouveau message comme un 
cri d'alarme. De nombreuses

pieces de bois aident même à 
soutenir les murs, qui se 
désagrègent sans cesse après 
111 ans d'existence. Le fort 
est devenu un endroit dange­
reux au point où toute visite 
y est interdite depuis 5 ans.

Peut-être un éveil?

Le groupe de cégépiens 
adultes, en rendant public 
son rapport, a voulu juste­
ment susciter un éveil dans 
la population, selon ce qu'a 
signalé le professeur, Mme 
Chantal Lacroix-Moquin. Les 
invités participant à la petite 
réunion ont exprimé l'espoir 
qu’un comité soit mis sur 
pied, prochainement, afin de 
compléter l'étude et d'entre­
tenir la discussion.

M. Claude Moquin, prési­
dent de la commission muni­
cipale de tourisme à Lévis, a 
alors déploré que, jusqu’à 
maintenant, ce sont les pres­
sions populaires qui ont sans 
doute manqué pour le pro­
grès du dossier du fort de 
Lauzon, qui pourrait être la 
pierre angulaire du dévelop­
pement touristique.

M. Moquin ainsi que M 
Pierre-Emile Ruel, un autre 
intéressé au développement 
touristique sur la Rive-Sud, 
ont déclaré qu’il serait re­
grettable que personne n'é­
coute l'appel à la participa­
tion, qui vie at d'ètre lancé 
par un groupe dont la majori­
té des person, ies#roviennent 
d'autres régions que de celle 
de Lévis, ce qui, à leur avis, 
prouve bien l'importance du 
dossier.

Un endroit unique

M. Paul Théberge, ancien 
conservateur du vieux fort de 
Lauzon, attend aussi avec 
impatience la réaction qu'au­
ront ses concitoyens, même si

cette population est restee 
presque insensible, quand le 
fort a été ouvert aux visi­
teurs, entre 1953 et 1970. 11 
est temps, croit-il, de faire 
preuve de sol darité pour 
sauver et exploiter cet en­
droit, qui est unique et, par 
surcroît, situé en pleine zone 
urbaine, en face de la vieille 
capitale.

L'endroit est impression­
nant, en effet. Le site panora­
mique est situé sur un pro­
montoire de 370 pieds d'alti­
tude, ce qui est une hauteur 
supérieure de 70 pieds à 
celle de la Citadelle de Qué­
bec. La vue porte sur l'Ile 
d'Orléans, la Côte de Beau­

pré. le vieux Québec et un 
immense territoire des com­
tés de Lévis et de Belle- 
chasse.

Y faire quoi?

C'est la première fois, sem­
ble-t-il, qu'une telle étude 
peut ouvrir la voie à une 
campagne d’animation visant 
à défendre l'avenir du fort de 
Lauzon.

On y a exploré de nombreu­
ses possibilités d'utilisation, 
suggérant même une réalisa­
tion progressive, qui pourrait 
débuter le plus tôt possible, 
de façon à intéresser les 
touristes même pendant la 
rénovation.

Ainsi, l'une des premières 
voies à exploiter serait la 
mise en valeur du folklore. 
Un musée pourrait être amé­
nagé. On préconise aussi la 
tenue d'olympiades, d'un fes­
tival de musique canadienne, 
etc...

L'artisanat devrait aussi 
être à l’honneur au fort de 
Lauzon, l'association d'arti­
sans, qui commence à se 
former sur la Rive-Sud, pour­
rait même y avoir des ate­
liers, ce qui ajouterait un 
élément de dynamisme à l’in­
térieur du vieux fort.

Il y aurait également des 
événements culturels à orga­
niser. Toutes les formes d'ex­

pression que sont la musi­
que, le théâtre, la chanson et 
la danse devraient avoir leur 
place au fort, tellement sont 
grandes les possibilités. C'est 
un amphithéâtre naturel, qui 
pourrait facilement être amé­
nagé en une incomparable 
place des arts en plein air.

Dans l'esprit d une utilisa­
tion polyvalente comme ce 
qui est suggéré, il est envisa­
gé évidemment l'aménage­
ment d'aires de repos et de 
pique-nique autour du fort. Il 
est aussi mentionné un bar et 
des restaurants, sans oublier 
une garderie et des salles 
pour pouvoir accueillir une 
multitude de visiteurs.

A \y. '
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Accord avec la Haute-Volta
OUAGADOUGOU (AFP) — 

Une convention a été signée 
par le ministre voltai- 
que de l'Information et des 
Postes et Télécommunica­
tions, M. Emile Bassono. et 
l'ambassadeur du Canada en 
Haute-Volta, M Michel de 
Goumois.

Cette convention de finan­

cement d'un montant de 228 
millions de francs FA porte 
sur la réalisation par le Ca­
nada en Haute-Volta d'un 
centre émetteur radio de 50 
KW. Le Canada achètera et 
installera du matériel techni­
que et édifiera des bâtiments 
pour abriter un groupe élec­
trogène de secours et loger 
deux techniciens.
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450 emplois de moins, 
si les petits abattoirs
de la Chaudière ferment

par Paul-Henri DROUIN 
du bureau du Soleil

SAINT JOSEPH - Les pro­
priétaires de petits abattoirs 
du Québec, s'ils doivent d'ici 
le 31 mai prochain, se confor­
mer à la réglementation inté­
grale de la loi 31 sur les 
produits agricoles et les ali­
ments, dans la seule région 
de la Chaudière qui com­
prend les comtés de Beauce- 
Nord, Beauce-Sud, Belle- 
chasse, Lotbinière et Fronte­
nac, ceci entraînerait la mise 
a pied de quelque 450 per­
sonnes.

La région de la Chaudière 
ne pouvant se permettre sur 
le plan économique de 
perdre 450 emplois, les dépu­
tés libéraux Denis Sylvain et 
Pierre Mercier ont fait front 
commun, hier soir, avec le 
député du Parti national po­
pulaire, M. Fabien Roy, pour 
contrer la fermeture de quel­
que 400 petits abattoirs "non 
approuvés" au Québec, d'ici 
le 31 mai prochain

Un geste positif en ce sens 
a été posé, hier soir, lors 
d’une réunion d'information 
qui groupait près de 500 
personnes, à l’école Trinité 
de Saint-Georges Ouest, et à 
laquelle participait cinq re­
présentants du ministère de 
l’Agriculture.

Des voeux

En accord avec l’assem­
blée, dont la plupart étaient 
des propriétaires d'abattoirs 
ou d’employés de ces entre­
prises dans la région de la 
Chaudière, les députés Denis 
Sylvain (Beauce-Nord), Pier­
re Mercier (Bellechasse), et 
Fabien Roy (Beauce-Sud), ont 
émis les voeux suivants:

L'Ontario 
régit la 
vente de la 
la viande 
impropre

TORONTO (PC) — L Assem­
blée législative de l'Ontario 
a adopté une loi imposant 
des pénalités pour la vente 
de viande aux fins de con­
sommation humaine iorsque 
cette viande provient d’ani­
maux qui n'ont pas été tués 
dans des abattoirs.

La législation stipule que 
quiconque se livre à la vente 
de telles viandes s'expose à 
la suspension ou à la révoca­
tion de son permis de ramas­
ser et de traiter les carcasses 
d’animaux morts.

— qu'un délai de 2 ou 3 ans 
soit accordé aux propriétai­
res de petits abattoirs pour 
leur permettre d’apporter 
des améliorations à leurs 
entreprises;

— qu'on n'accorde plus de 
tolérance dans l’émission de 
nouveaux permis;

— qu’on autorise une étude 
en vue d une nouvelle régle­
mentation;

et que cette réglementa­
tion soit soumise aux députés 
de l'Assemblée nationale 
avec la convocation de la 
commission permanente de 
l’agriculture pour examiner 
attentivement la situation

Dès aujourd hui

Le député de Bellechasse à 
L’Assemblée nationale, M 
Pierre Mercier, a informé les 
propriétaires de petits abat­
toirs de la région Chaudière, 
que dès aujourd hui, ces re­
commandations seront trans­
mises au ministre de l'Agri­
culture, M. Kevin Drummond, 
lors d'une entrevue qui est 
prévue pour 16 heures.

Selon Me Denis Sylvain, 
député de Beauce-Nord, "ce 
n’est pas aux propriétaires 
des petits abattoirs de payer 
pour ceux qui ont fait le 
commerce de la charogne".

Il est évident dit-il qu’on a 
voté pour une loi-cadre, mais 
ce qu'on désire en milieu 
rural, c'est de conserver ce 
qu'il y a en place, à la 
condition que ces viandes 
soient propres et inspec­
tées".

De son côté, le député de 
Beauce-Sud. M. Fabien Roy, 
est d'opinion que le minis­
tère de l'Agriculture devrait 
mettre sur pied un système 
d’inspection par rotation per­
mettant ainsi aux petits abat­
toirs de fonctionner des jours 
spécifiques, au moment où 
les inspecteurs et vétérinai­
res du ministère sont pré­
sents.

A une remarque faite par 
le sous-ministre adjoint a 
l'Agriculture, M. Yvan Jac­
ques, sur les recommanda­
tions du juge Dutil de la 
CECO en rapport avec les 
normes de salubrité et d’hy­
giène, des propriétaires de 
petits abattoirs ne se sont pas 
gênés pour faire savoir à M. 
Jacques "qu'on n’a plus con­
fiance aux technocrates et 
que le gouvernement du Qué­
bec désire faire disparaître 
l’agriculture".

Aussi, Mme Grégoire 
Bourque, dirigeante de l’U- 
FA de Québec-Sud, a fait 
savoir que l’organisme dont 
elle appartient approuve la 
réglementation de la loi 31 
avec certaines conditions.

On est d’accord dit-elle, 
que le consommateur doit 
consommer un bon produit, 
mais là où l’on n’est pas 
d'accord c'est qu’on s’en 
prend aux propriétaires de 
petits abattoirs.

Selon Mme Bourque, "une 
étude des viandes devrait 
être faite au Québec, car la 
loi 31 si elle est appliquée 
intégralement d’ici le 31 mai 
prochain, ceci représentera 
une forte diminution de reve­
nu aux agriculteurs québé­
cois".

Qu'on donne la chance aux 
propriétaires des petits abat­
toirs de s’organiser et qu’on 
oblige l'inspection obligatoi­
re. a ajouté Mme Bourque.

A cette remarque, des pro­
priétaires de petits abattoirs 
ne se sont pas gênés pour 
dire "qu'ils étaient prêts il y 
a 4 ans et plus de faire des 
réparations à leurs entrepri­
ses. mais qu’ils en ont été 
empêchés par des inspec­
teurs du ministère de l’Agri­
culture.”

Ce qu’on nous a dit, a-t-on 
fait remarquer, "ne faites 
pas de réparations, car 
bientôt vous serez obligés de 
fermer vos portes”.
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Les deux groupes de 
producteurs de lait du 
Québec se retournent 
l'un contre l'autre

c 19
:: ■-« *- - • ' , * I ' *

per Marc LESTAGE
Les deux groupes de pro­

ducteurs de lait membres de 
l'UPA ont commencé à se 
retourner les uns contre les 
autres avant même d'être 
parvenus à régler leur diffé­
rend avec les autres provin­
ces sur la façon de réduire la 
production de lait au cours 
de la prochaine année.

Ainsi, des producteurs de 
Coaticook ont bloqué tout le 
lait de transformation prove­
nant des surplus de lait natu­
re a leur usine coopérative, 
depuis une semaine. Il est 
probable que ce geste sera 
imité par d’autres groupes de 
producteurs ailleurs dans la 
province.

La Fédération du lait in­
dustriel a demandé, hier, k la 
Régie des marchés agricoles 
du Québec de forcer la fusion 
des deux fédérations de pro­
ducteurs du Québec.

Ces escarmouches entre 
producteurs inquiètent les 
dirigeants de l'UPA.

Le problème tient au fait 
qu'il y a deux sortes de 
producteurs de lait au Cana­
da. Il faut distinguer entre 
ceux qui vendent du lait de 
consommation à plus de $12 
les 100 livres et ceux qui 
vendent du lait de transfor­
mation à $10.10 ($11.45 moins 
$1.35) aux fabriques de beur­
re et fromage.

La situation québécoise est 
différente de tout ce qui 
existe dans les autres provin­
ces. Partout ailleurs, il n’y a 
qu'un seul groupe de produc­
teurs qui vendent une partie 
de leur lait à la consomma­
tion et le reste à la transfor­
mation.

Compte tenu de cette situa­
tion, le bureau canadien de 
contrêle des produits laitiers 
est composé majoritairement 
de producteurs de lait de 
consommation. Donc, quand 
elle a décidé de réduire la 
production, !a Commission 
canadienne du lait a réduit 
surtout les quotas de lait 
industriel.

Les producteurs du Québec 
ne l'acceptent pas et ils l'ont 
démontré, hier, en expulsant 
de leur assemblée le repré­
sentant québécois de la CCL 
Jules Thibodeau et le prési­
dent M. Powers.

A qui la faute?
L'UPA prétend que la ma­

jorité (60 p.c.) des surplus de 
lait produits l'an dernier 
l'ont été par des producteurs 
de lait de consommation qui 
vendaient leurs surplus aux 
usines. La situation a été 
particulièrement grave en 
Ontario où la baisse de con­
sommation du lait a coïncidé 
aveCvUne forte augmentation 
de la production. Ces fac­
teurs combinés ont fait en 
sorte que l'Ontario a vendu 
20 p.c. plus de lait en 1975 
qu'en 1974.

Compte tenu qu'on ne peut 
diminuer les livraisons (quo­
tas) de lait de consommation 
au risque de priver la clien­
tèle de lait en pinte, la CCL a 
imposé le gros de ses réduc­
tions de quotas sur les pro­
ducteurs de lait de transfor­
mation, cette année. Or, la 
moitié de tout le lait indus­
triel provient du Québec.

En agissant ainsi, les 22,800 
producteurs de lait indus­
triel prétendent qu'on punit 
le mauvais coupable et mena­

cent de s'en prendre à leurs 
4,700 confrères du lait natu­
re. Ces derniers ont produit 
le plus gros des surplus et on 
leur impose une baisse de 
production moins importan­
te, toutes proportions 
gardées.

L'animosité se fait de plus 
en plus grande entre les 
deux groupes. Au conseil 
général de l'UPA, il semble 
impossible de trancher le 
débat une fois pour toute 
étant donné l'importance nu­
mérique des uns et la forte 
influence des autres. Les pro­
ducteurs de lait industriels 
sont 5 fois plus au Québec 
mais les producteurs de lait 
nature sont plus nombreux 
dans les postes de commande 
de l'UPA.

Encore hier, le président 
Marcel Mailloux de la Fédé­
ration du lait nature a expli­
qué au SOLEIL qu'un regrou­
pement des deux fédérations 
risque de pénaliser tous les 
producteurs en éliminant 
l'intérêt qu'il peut y avoir à 
produire massivement du lait 
industriel.

En contrepartie, M. Pierre 
Saint-Martin, le président de 
la Fédération du lait de 
transformation estime que ce 
regroupement est essentiel 
pour placer les producteurs 
du Québec dans une position 
de concurrence réelle avec 
les autres provinces.

Placé entre ces deux prési­
dents de fédérations, le pré­
sident général de l'UPA, M. 
Paul Couture, a reconnu la 
nature grave du problème et 
suggéré un "effort positif de 
dialogue pour y trouver une 
solution sans créer de dis­
corde parmi les producteurs 
de la province."

Les portes vous sont 
grandes ouvertes

au nouveau centre d’armoires 
de cuisine GREGG.

Une visite de votre part vous 
permettra de constater ce que 
GREGG a conçu pour vous.

Des armoires:
• de style classique ou contemporain — Faciles à 

installer
• grandeurs et dimensions convenant à toutes les 

cuisines
• pour le haut, le bas, pour les coins, les éviw.s, 

gardes-manger
• finement travaillées, en chêne naturel, orme ou 

bouleau, avec dessus ou “comptoir" pré-moulé
• traitées pour résister aux accidents courants: 

eau, jus renversés, ammoniaque, etc.
Venez voir notre étalage. Vous découvrirez que 
grâce à Gregg vous pouvez ajouter de la valeur à 
votre maison.
Heures d'ouverture:
lundi au mercredi de 9h à 17h 
jeudi et vendredi de 9h à 21 h 
samedi de 9h à midi
Repérez le panneau GREGG.

"J'aimerais recevoir gratuitement votre brochure 
montrant les différents modèles d'armoires 
GREGG."

Nom.

Adresse

Ville m.

Le Centre de l’Armoire de Cuisine
2645, rue Watt, Parc Colbert, via bout. Charest ouest,
Siainte-Foy, Québec. Tél.: 418-658-6924

PC

L'à terre
Donald Bures s ne se sent pas seul, en labourant ses champs. Des goélands viennent lui tenir compagnie, le temps de quelques coups d'aile. Mais c'est 
assez pour alléger quelque peu son travail terre à terre, sur le plancher des vaches de Windsor.

Si vous parcourez 
en moyenne

12,000milles par année, 
le moteur de votre

Astre 1976
sera encore garanti

en 1981.
Une garantie-moteur de voiture neuve qui 

est fort probablement la meilleure du genre en 
Amérique du Nord, n’est qu'une des nom­
breuses caractéristiques qui font de l’achat 
d’une Pontiac Astre 1976 une décision des 
plus judicieuses.

Quoi de plus logique que d’être proprié­
taire d’une petite voiture équipée d'une batterie 
ne nécessitant presque pas d’entretien et d’un 
système de récupération du liquide de refroidis­
sement, qui est de plus protégée par un traite­
ment anticorrosion spécial.

L’Astre vous offre le choix entre 4 boîtes de 
vitesses, y compris une boîte automatique ainsi 
qu'une boîte manuelle à 5 vitesses. Elle est munie 
d'un système d’allumage à grande puissance don­
nant des démarrages sûrs et rapides. Sa douceur 
de roulement est assurée par une suspension 
entièrement à ressorts à boudin avec 
barre de torsion à l'arrière. En outre, 
son roulement est rendu silencieux 
par une généreuse insonorisation 
et les poussoirs de soupapes
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hydrauliques dont est muni le moteur. Le 
moteur de l’Astre présente une cylindrée de 

140 pouces cubes, quatre cylindres, 
un arbre à cames en tête, et un carburateur 
à simple corps ou un carburateur à 2 corps 

livrable. En outre, il fonctionne avec de 
l’essence ordinaire ou sans plomb.

Il est garanti pour 5 ans ou 60,000 milles, 
selon la première éventualité. General Motors 

garantit au propriétaire d’une Astre 1976 
équipée de ce moteur que tout concession­

naire autorisé Pontiac effectuera gratuite­
ment, pendant la durée de la garantie, les 

réparations au bloc-cylindres, à la culasse, 
à toutes les pièces internes du moteur, aux 
collecteurs d’admission et d’échappement 
•et à la pompe à eau, rendues nécessaires 
par un défaut de matière ou de fabrication. 
Cette garantie-moteur s’ajoute à la garantie 

normale de véhicule neuf. Le concessionnaire 
Pontiac sera heureux de vous fournir tous les 

détails. Soyez logique: procurez- 
vous une nouvelle Astre.

i , Âm'
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PONTIAC ASTRE
En vente dans tout le pays chez 587 concessionnaires Pontiac 

qui en assurent également le service après-vente.
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1976

PAYEZ 
LE1"OCTOBRE

AUCUN INTERET
PLAN A ou B

'■«'rues
^i'és

AUBA/NÉ'.*

A. VOUS ACHETEZ VOTRE 
TELECOULEUR 
MAINTENANT 
ET VOUS PAYEZ 
COMPTANT
LE 1" OCTOBRE, SANS 
AUCUN INTERET.

LIVRAISON IMMEDIATE!

B. VOUS ACHETEZ VOTRE 
TELECOULEUR MAINTENANT 
ET VOUS COMMENCEZ A 
PAYER PAR VERSEMENTS 
LE T OCTOBRE,
SANS AUCUN INTERET D'ICI 
LE 1*r OCTOBRE.

IMMEDIATE!

*„*

WP 5016
iff19'

COULEUR QUASAR 
PORTATIF
100% transistorisé 

Ajustement 

couleur automatique

WT 6112

22"

COULEUR QUASAR 
MODELE DE TABLE

à plus de 90% transistorisé. 
Ajustement 

couleur automatique.
Le tout, dans un tiroir.

I

.

,

WU 9282

26"
TELECOULEUR 

CONSOLE QUASAR
Style colonial

315 po.ca. d'image, 100% transistorisé. 
Ajustement couleur automatique. 
Tiroir à circuit et lampe-écran 

"Matrix Plus".

2 ANS DE GARANTIE 100% SUR LAMPE-ECRAN 
2 ANS DE GARANTIE 100% SUR LES PIECES 

2 ANS DE SERVICE 100% GRATUIT
SERVICE EFFECTUE PAR 10 ELECTRONICIENS DE TANGUAY

¥ LEVIS
PUCE TANGUAT 

ROND-POINT DE LEVIS
833-4511

ameublements
anguay

A n

a BEAUFORT
S35, SOUL STE-RNNE

(à côté de la Dame Blanche)

667-6282
■■■■■MB

» f

4411


